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OBJET :  APPROBATION DU PLAN DE RECOLEMENT DECENNAL (2026-2035) 

DES COLLECTIONS DU MUSEE MUNICIPAL DUCASTEL-VERA 

BENEFICIANT DE L’APPELLATION « MUSEE DE FRANCE » 

 

RAPPORTEUR : Madame PEYRESAUBES 

_______________ 

 

Monsieur le Maire, 

Mesdames, Messieurs, 

 

 

Le musée municipal Ducastel-Vera bénéficie de l’appellation « musée de France » depuis 

2003. Le récolement décennal des collections des musées de France est une obligation légale, 

fixée par l’article L. 451-2 du Code du patrimoine : « Les collections des musées de France 

font l’objet d’une inscription sur un inventaire. Il est procédé à leur récolement tous les dix 

ans. »  

Le récolement consiste à vérifier, sur pièce et sur place, à partir d’un bien ou de son numéro 

d’inventaire, la présence du bien dans les collections, sa localisation, l’état du bien, son 

marquage, la conformité de l’inscription à l’inventaire avec le bien ainsi que, le cas échéant, 

avec les différentes sources documentaires, archives, dossiers d’œuvres, catalogues. 

La troisième campagne de récolement décennale concerne les années 2026 à 2035. Le plan de 

récolement décennal est un outil de planification qui définit l’état des lieux, le programme et 

la méthode de travail pour l’ensemble du récolement. Ce document doit être communiqué à la 

personne morale propriétaire des collections et présenté pour information devant la 

commission scientifique compétente dont relève le musée.  

Il est proposé au Conseil Municipal : 

 D’approuver le Plan de Récolement décennal des collections du musée municipal 

Ducastel-Vera de Saint-Germain-en-Laye pour la période 2026-2035, tel qu’il est 

annexé à la présente délibération ; 

 D’autoriser la transmission du Plan de Récolement décennal à la Direction régionale 

des Affaires culturelles d’Île-de-France et au Service des Musées de France ; 

 D’autoriser Monsieur le Maire à signer toutes les pièces relatives à ce dossier.  
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Liste des abréviations 

 

C2RMF : Centre de Recherche et de Restauration des Musées de France 

CAG : Cabinet des Arts graphiques 

CHIPS : Centre hospitalier intercommunal de Poissy-Saint-Germain-en-Laye  

CSRA : Commission scientifique régionale d’Acquisition 

CSRR : Commission scientifique régionale de Restauration 

CTA : Centrale de traitement d’air 

DRAC : Direction régionale des Affaires culturelles 

ETP : Équivalent temps plein 

INP : Institut national du patrimoine 

MH : Monuments Historiques 

PRD : Plan de récolement décennal 

PSBC : Plan de Sauvegarde des Biens culturels 

SMF : Service des Musées de France 
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Introduction 

 

Le musée municipal de Saint-Germain-en-Laye, devenu en 2021 musée municipal Ducastel-
Vera, a reçu l’appellation « Musée de France » par l’arrêté du 17 septembre 2003 en 
application des dispositions de l’article 18-II de la loi no 2002-5 du 4 janvier 2002 relative aux 
musées de France. À ce titre, le musée doit se conformer au cadre réglementaire suivant :  

- Article L451-1 du Code du patrimoine ; 
- Loi no 2002-5 du 4 janvier 2002 relative aux musées de France, codifiée conformément 

à l’ordonnance n°2004-178 du 20 février 2004, au livre IV du Code du patrimoine ; 
- Décret n° 2002-852 du 2 mai 2002 pris en application de la loi no 2002-5 du 4 janvier 

2002 relative aux musées de France ; 
- Arrêté du 25 mai 2004 fixant les normes techniques relatives à la tenue d l’inventaire, 

du registre des biens déposés dans un musée de France et au récolement (publié au 
Journal officiel le 12 juin 2004) ; 

- Circulaire du 3 novembre 2010 concernant le tableau d’avancement national du 
récolement décennal 2004-2014 ; 

- Circulaire 2006/006 du 27 juillet 2006 relative aux modalités de restitution des 
données statistiques et des extraits du procès-verbal de récolement des collections 
des musées de France ; 

- Note-circulaire du 19 juillet 2012 relative à la problématique des matériels d’étude et 
à la méthodologie préalable à l’affectation de certains de ces biens aux collections des 
musées de France ; 

- Note-circulaire du 4 mai 2016 relative à la méthodologie du récolement des ensembles 
dits indénombrables et aux opérations de post-récolement des collections des musées 
de France. 

Le récolement – un ensemble de vérifications systématiques sur l’ensemble des collections – 
des musées possédant l’appellation « Musée de France » est ainsi une obligation légale, fixée 
par l’article L. 451-2 du Code du patrimoine : 

Les collections des musées de France font l’objet d’une inscription sur un inventaire. Il 
est procédé à leur récolement tous les dix ans. 

Le récolement est défini par l’arrêté ministériel du 25 mai 2004, art. 11 :  

Le récolement consiste à vérifier, sur pièce et sur place, à partir d’un bien ou de son 
numéro d’inventaire, la présence du bien dans les collections, sa localisation, l’état du 
bien, son marquage, la conformité de l’inscription à l’inventaire avec le bien ainsi que 
le cas échéant, avec les différentes sources documentaires, archives, dossiers d’œuvres, 
catalogues. 

Au-delà de l’obligation réglementaire, ces opérations visent à améliorer la gestion et à enrichir 
la connaissance matérielle et documentaire des collections. Cette mission est confiée aux 
personnels scientifiques du musée, selon la réglementation suivante : 
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- Décret 2013-788 modifié (art.2) portant sur les missions scientifiques et techniques 

des conservateurs du patrimoine ;  
- Circulaire du 21 octobre 2025, portant Charte de déontologie et relative aux règles et 

bonnes pratiques professionnelles des responsables (fonction publique d’État et 
territoriale) scientifiques et autres responsables scientifiques des musées de France. 

Afin de mener à bien ces obligations, il est demandé aux responsables des collections de 
rédiger un Plan de Récolement décennal. Cet outil de planification définit l'état des lieux, le 
programme et la méthode de travail pour l’ensemble de l'opération. 

Ce document doit être communiqué à la personne morale propriétaire des collections et 
présenté pour information devant la commission scientifique compétente dont relève le 
musée. 

Concernant le Musée municipal Ducastel-Vera de Saint-Germain-en-Laye, plusieurs 
campagnes de récolement ont été mises en œuvre entre 2006 et 2025, sans toutefois rédiger 
des plans de récolement. Il n’existe par ailleurs qu’un seul procès-verbal de récolement datant 
de 2015. 

Le présent plan de récolement, établi pour la période 2026-2035 selon le calendrier national, 
est donc le premier document de ce type. Ce document présentera l’historique du musée, ses 
collections, les sources documentaires à disposition, la méthodologie adoptée, les moyens à 
mettre en œuvre et les contraintes anticipées. 
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1. Le Musée municipal Ducastel-Vera et ses collections 

 

1.1. Historique du musée 

Le Musée municipal est créé en 1848 sur l’initiative de Louis-Alexandre Ducastel, notaire, 
conseiller municipal et maire à deux reprises, qui fait nommer Eugène Bunout, peintre 
aquarelliste, comme conservateur de la bibliothèque publique créée en 1845 déjà grâce à 
Ducastel. La bibliothèque et le « musée de tableaux, d’archéologie et de curiosité » occupent 
le deuxième étage de l’hôtel de ville, ancien hôtel de La Rochefoucauld acquis par la Ville en 
1842 afin de disposer d’espaces suffisants pour pouvoir accueillir le public et déployer les 
collections municipales. Bunout a la charge d’encourager les Saint-Germanois à augmenter les 
collections du musée de tableaux en donnant des œuvres d’art à la Ville. 

En 1872, le musée prend une dimension nouvelle en recevant en legs la totalité de la collection 
personnelle de Ducastel, soit plusieurs centaines d’œuvres – peintures flamandes et 
françaises du XVIe au XVIIIe siècle, sculptures, antiquités, estampes, dessins – dont plusieurs 
pièces exceptionnelles à l’instar de L’Escamoteur attribué alors à Lucas de Leyde. Donné dès 
la fin du XIXe siècle à Jérôme Bosch, le tableau est aujourd’hui retiré du corpus de l’artiste 
sans que la paternité de ce chef-d’œuvre absolu de la peinture nordique du tout début du 
XVIe siècle et la première peinture de genre connue de l’art occidental ne soit résolue. 

Depuis lors, les collections du musée ne cessent de s’enrichir grâce aux donations des 
amateurs d’art et des artistes saint-germanois, parmi lesquels le sculpteur Honoré Icard ou les 
peintres François Bonvin, Édouard Detaille, Maurice Denis, Marie-Ferdinand Jacomin. Entre 
1895 et 1897, l’hôtel de ville est agrandi par Henri Choret avec la construction de la salle du 
conseil surmontée d’une grande galerie entièrement dédiée au musée. Après la donation 
Henri Béziat en 1915, un nouveau projet d’extension voit le jour, laissé sans suite. 

En 1931, Cécile Eugénie Désoyer, veuve de Léon Désoyer, fait don à la Ville de sa villa rue 
Henri-IV pour abriter les collections publiques. Le musée quitte l’hôtel de ville la même année 
et s’installe dans la villa, aujourd’hui Villa Eugénie-Désoyer. Certaines des grandes sculptures 
prennent possession de l’ancien parc devenu public sous le nom de Jardin des Arts. Le 
Monument à Debussy par Aristide Maillol y est inauguré en 1933 en présence des plus 
éminents membres du Comité Debussy dont Gabriel Astruc et Emma Debussy, la veuve du 
compositeur. 

En 1968, André Vera, urbaniste et théoricien des jardins, défenseur infatigable du patrimoine 
de Saint-Germain-en-Laye, offre au musée un important ensemble d’œuvres de son frère Paul 
et la totalité du fonds d’atelier. La donation se déploie dans une annexe dite « musée Vera » 
construite dans le Jardin des Arts et inaugurée en 1972.  

Les années 1980 sont marquées par l’ouverture de l’Apothicairerie royale, installée au musée 
après l’exposition patrimoniale de 1980, et de la Maison natale Claude-Debussy, acquise par 
la Ville en 1983 et entièrement rénovée. Les collections s’enrichissent de plusieurs dons et 
acquisitions importantes. Et en même temps, les salles permanentes de la Villa Eugénie-
Désoyer sont fermées, leur sécurité s’étant avérée défaillante lors du vol de L’Escamoteur en 
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1978, heureusement retrouvé. Le bâtiment est attribué à la bibliothèque municipale à 
l’exception de la salle occupée par l’Apothicairerie et les collections du musée sont dispersées 
entre divers lieux de conservation.  

Le « musée Vera » reste ouvert jusqu’à sa démolition en 2004 pour permettre la construction 
de la Médiathèque Marc-Ferro. La réhabilitation de la Villa Eugénie-Désoyer désormais rendue 
possible débute en 2018 mais le projet final ne prévoit pas la réouverture des salles du musée. 
Le bâtiment est affecté à l’Office de Tourisme intercommunal et au Club Séniors Louis-XIV et 
seules cinq œuvres sont visibles : un grand tableau dans l’escalier et quatre bustes sous vitrine 
au rez-de-chaussée. Cependant, l’Apothicairerie bénéficie d’une restauration fondamentale 
avant de réintégrer la Villa et le sous-sol est réaménagé en réserves muséales. En 2008, le 
musée investit l’ancienne écurie vétérinaire du quartier Gramont datant de 1840, concédée à 
la Ville par le Ministère de la Défense. Le lieu, nommé Espace Paul-et-André-Vera, accueille au 
rez-de-chaussée les salles permanentes consacrées aux collections Vera et les salles destinées 
aux expositions temporaires organisée par le musée ou par la Direction de la Culture. 

En 2013, la Maison natale Claude-Debussy est labellisée « Maison des illustres ».  

En 2021, le musée prend le nom de Ducastel-Vera en hommage à ses donateurs qui ont 
marqué profondément son histoire et se lance dans une refonte profonde de son 
fonctionnement afin de se positionner comme un musée d’art et d’histoire de la ville. Il 
s’affirme également comme un équipement de proximité ouvert à tous grâce à une 
programmation riche et diversifiée. Parmi les actions menées :  

- Nouveau nom et identité visuelle forte commune aux différents sites du musée 
(Maison Debussy, Espace Paul-et-André-Vera, Apothicairerie royale) ; 

- La Maison natale Claude-Debussy est entièrement rénovée entre 2021 et 2024 avec 
une muséographie profondément repensée et ajout d’un axe supplémentaire 
« histoire de la maison et du centre-ville ancien de Saint-Germain-en-Laye » ;  

- L’ouverture au public de l’Apothicairerie royale est désormais assurée par les 
médiateurs du musée avec des visites plus fréquentes et une présentation des œuvres 
revue ;  

- La muséographie des salles permanentes des Collections Vera est complétement 
retravaillée en 2023 de manière à mieux mettre en valeur l’importance de Paul Vera 
et de son frère André, figure incontournable de l’Art déco et défenseur du patrimoine 
saint-germanois ; 

- L’Espace Paul-et-André Vera bénéficie de travaux de mise en conformité incendie ; 

- La programmation est amplifiée avec plusieurs expositions temporaires de taille 
variable par an, présentations des œuvres à l’hôtel de ville dont « œuvre du mois », 
journées nationales (JEP, JNA, Nuit des Musées, JEMA), publication d’un livret de 
programmation semestriel et fréquentation en nette hausse ; 
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- Le poste de médiateur et chargé des publics est créé et l’activité envers tous les publics 

est accrue (Saint-Germanois, touristes, scolaires, publics empêchés et notamment 
porteurs de handicap) avec des expériences de visite diversifiées (conférences, 
ateliers, concerts, jeux…) ; 

- L’accueil du public est modernisé : banques d’accueil à Debussy et à Vera, billetterie 
informatisée avec réservation en ligne, boutique et tisanerie à Debussy ; 

- La politique suivie de restaurations et d’acquisitions est mise en place avec un budget 
dédié et ciblé. 

L’accroissement de la fréquentation depuis 2020 témoigne de ce dynamisme nouveau : 11 
500 visiteurs en 2022, 14 000 visiteurs en 2023, presque 20 000 en 2024 et presque 27 000 en 
2025. 

En 2023, le musée s’engage par ailleurs dans un chantier des collections afin de faire un nouvel 
état des lieux de l’intégrité des collections et préparer le récolement.  

Aujourd’hui, le musée ne dispose d’aucun document réglementaire : registre d’inventaire 
complet et à jour, projet scientifique et culturel, plan de sauvegarde des biens culturels. Les 
prochaines années doivent permettre au musée de se doter de l’ensemble de ces documents 
afin d’être en conformité avec les exigences de l’appellation « Musée de France ». 

 

1.2. Les collections du musée Ducastel-Vera et leur nature 

Le musée assure aujourd’hui la préservation, l’étude et la valorisation de plusieurs milliers de 
biens allant de l’Antiquité égyptienne à la première moitié du XXe siècle, dont un vaste 
ensemble graphique. Une très forte proportion d’œuvres et objets est en lien avec Saint-
Germain-en-Laye, soit par leur sujet, soit par leur historique. Ces collections demeurent 
vivantes : recherches, restaurations, acquisitions et prêts sont parmi les missions majeures du 
musée. 

Le fonds se compose exclusivement de dons, de legs et d’achat réalisés par la Ville au profit 
du musée. Les domaines représentés sont :  

- Beaux-Arts, environ 61 % des collections : peintures (huiles sur bois, toile ou papier 
marouflé sur toile…), sculptures (ronde-bosse et reliefs, plâtre, terre cuite, céramique, 
bois polychrome, marbre, métal…), arts graphiques (dessins, calques, aquarelles, 
huiles sur carton, estampes, photographies, pastels…) ; 

- Arts décoratifs, environ 26 % des collections : mobilier, textile, objets, arts du feu, 
curiosités ; 

- Archéologie, environ 3 % des collections : Égypte et Grèce antiques ainsi que quelques 
rares objets provenant des sites du territoire fouillés aux XIXe et XXe siècles ou issus 
de prospections de surface (dalles funéraires, mobilier du Moyen-Âge et de l’époque 
moderne) ; 
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- Histoire locale, environ 1 % des collections : objets en lien avec l’histoire ancienne et 

récente du territoire (casques de pompiers, bannières, médailles, panneau de la 
gare…) et maquettes ; 

- Sciences naturelles, environ 8 % des collections : entomologie (coléoptères et 
lépidoptères) et herbiers ; 

- Numismatique, moins de 1 % des collections : monnaies de la Rome antique et 
monnaie de l’époque moderne issues des collections données au musée par les 
particuliers sans les meubles qui les contenaient (disparus). 

Le musée possède quelques œuvres peintes ou graphiques datant de l’immédiat après-guerre, 
ainsi que quelques rares œuvres données par les artistes contemporains à l’issue des 
expositions organisées dans les années 1970. Il n’a pas de fonds d’art contemporain.   

Plusieurs sous-fonds peuvent être identifiés :  

- Collections Vera, 1903-1980 : œuvres et objets en lien avec les frères Vera provenant 
en grande partie de la donation d’André Vera de 1969 avec une prédominance d’arts 
graphiques (plus de 80 %), œuvres réalisées à la demande d’André Vera d’après les 
dessins de Paul Vera ; 

- Collections Debussy, 1862-1940 : œuvres, objets et archives en lien avec Claude 
Debussy de provenances diverses ; 

- Collections historiques de Saint-Germain-en-Laye, Moyen-Âge-1960 : œuvres et objets 
en lien avec l’histoire de la ville de provenances diverses ; 

- Peintures et pastels anciens, XVe-début du XXe siècles : belle collection de tableaux 
principalement de l’école française et notamment par les artistes locaux comme 
François Bonvin, Marie-Ferdinand Jacomin, Édouard Detaille, Philippe Parrot-Lecomte, 
Maurice Denis, Lucie Tullat, Aline Lauth-Bossert, Albert Martine etc. ; 

- Arts du feu, XVIIIe-XIXe siècles : belle collection de céramiques européennes et 
verreries issue essentiellement du legs Henri Béziat ; 

- Apothicairerie royale, XVIIe-XVIIIe siècles : ensemble homogène et cohérent de 
boiseries, céramiques, verreries et objets provenant de l’hôpital de la Charité fondé 
par Anne d’Autriche ; 

- Sciences naturelles, fin du XIXe-début du XXe siècles : collections de coléoptères, de 
papillons et herbiers provenant des dons de particuliers. 

 

1.3. Localisation des collections 

Entre 1848 et 1931, le musée occupe le deuxième étage de l’hôtel de ville (16 rue de Pontoise). 
Des œuvres du musée sont également présentes dans les salles du premier étage et 
notamment le bureau de M. le Maire ainsi que les bureaux des élus. En 1931, les collections 
sont transférées dans la Villa Eugénie-Désoyer (2 rue Henri-IV), à l’exception des œuvres qui 
demeurent à l’hôtel de ville comme « décoration ». Pendant la Seconde Guerre mondiale, les 
œuvres sont évacuées à Chambord ou dispersées entre les écoles publiques de la ville.  
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À la Libération, le musée rouvre au Jardin des Arts et le premier inventaire dix-huit colonnes 
est rédigé par Monique Chabaud, spécialement engagée par la Ville pour cela en 1950. À partir 
de cette date, la séparation avec la bibliothèque municipale est effective (Madame Wagner-
Bressac est nommée bibliothécaire), mais le musée n’a plus de conservateur. Dans les années 
1960, il connaît donc une crise profonde et les salles ne sont ouvertes à la visite que quelques 
heures par semaine. Plusieurs œuvres sont déplacées vers l’hôtel de ville, les écoles ou 
l’hôpital.  

La nomination de Cécile Vincent comme conservateur en 1967 marque le renouveau du 
musée. Les salles sont rénovées et les collections remises en l’état. L’inauguration a lieu le 13 
janvier 1968. Toutefois, dans le bâtiment partagé avec la bibliothèque municipale, seules 
quelques œuvres majeures et des vues de Saint-Germain-en-Laye sont visibles : l’essentiel des 
collections est entreposé en réserves, au sous-sol du bâtiment, puis dans les pièces annexes 
d’un bâtiment construit dans le Jardin des Arts en 1971. Légère et provisoire, cette 
construction est adossée au bâtiment du 7-9 rue Henri-IV acquis en 1966 et occupé depuis par 
la section jeunesse et la discothèque de la bibliothèque municipale. Baptisé « Musée Vera », 
ce bâtiment permet d’exposer, sur deux niveaux, des œuvres de la collection Vera entrées par 
donation en 1968.  

Après le vol de L’Escamoteur, les salles permanentes du bâtiment historique du Jardin des Arts 
sont vidées des œuvres et attribuées à la bibliothèque. Les collections sont partagées entre le 
« Musée Vera », les bureaux et les pièces de stockage de l’hôtel de ville, la Maison Debussy 
ouverte en 1990 et diverses réserves provisoires dans les locaux municipaux du Jardin des 
Arts. Entre 1979 et 2018, une dizaine de transferts des collections ont lieu, dans divers garde-
meubles et/ou réserves externes à Paris, Nanterre, Vitry-sur-Seine et Montreuil.  

En 2018, les collections sont toutes rapatriées à Saint-Germain-en-Laye et le musée réinvestit 
le sous-sol de la Villa Eugénie-Désoyer rénovée qui devient un espace de réserves pour les 
fonds de peinture, sculpture, arts décoratifs et sciences naturelles. Les œuvres graphiques 
sont réunies au Cabinet des Arts graphiques au 4e étage de la Maison Debussy. 

Aujourd’hui, les collections du musée Ducastel-Vera sont reparties entre plusieurs sites de la 
ville, ouverts ou non au public, et disposant de conditions diverses de présentation et de 
conservation.  

 

1.2.1. Espace Paul-et-André-Vera (Jardin des Arts, 2 rue Henri IV) 

Le musée occupe le rez-de-chaussée du bâtiment. Le premier étage est attribué aux 
associations (Maison de l’Europe et Université Libre). 

Le rez-de-chaussée comprend trois salles permanentes consacrées à l’art des frères Vera, 
créées en 2008 et rénovées en 2023. La salle à manger de leur propriété saint-germanoise de 
La Thébaïde, disparue, est reconstituée à l’identique. Seules les œuvres des collections Vera 
sont présentées dans cet espace. 
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L’Espace Paul-et-André Vera comporte en outre deux salles d’expositions temporaires (100 
m² et 50 m²) qui accueillent des manifestations thématiques permettant de (re)découvrir les 
fonds du musée. 

Il n’existe aucun espace de réserve dans le bâtiment. 

 

1.2.2. Maison natale Claude-Debussy (38 rue au Pain) 

Une importante partie des collections du musée est consacrée à Claude Debussy, compositeur 
dont l’œuvre novatrice a profondément bouleversé la musique classique et ouvert la voie aux 
expérimentations du XXe siècle. La maison conserve sa distribution d’origine en deux corps de 
bâtiment reliés par une cour inscrite Monument historique en 1972 avec un escalier à 
balustres de 1680.  

Entièrement rénovée entre 2021 et 2024, la Maison natale comprend :  

- trois niveaux (rez-de-chaussée, 1er et 2e étages) de parcours muséal permanent : 
collections Debussy et céramiques issues des fonds du musée permettant d’évoquer 
la boutique de faïence que tenaient les parents du compositeur ; 

- Centre de documentation musée et patrimoines (3e étage) ouvert à tous sur rendez-
vous : sans œuvres ; 

- Cabinet des Arts graphiques, réserve fermée au public : fonds graphiques du musée 
Ducastel-Vera. 

 

1.2.3. Villa Eugénie-Désoyer (Jardin des Arts, 3 rue Henri-IV) 

Le bâtiment historique du musée continue d’abriter l’essentiel des collections :  

- Sous-sol, réserves aux normes muséales : peintures, sculptures, arts décoratifs, 
sciences naturelles, cadres ; 

- Rez-de-chaussée : quatre bustes sous deux vitrines ; 
- Palier : une grande huile sur toile sous cadre ; 
- Premier étage : Apothicairerie royale. La totalité des objets le composant y sont 

conservés. 

 

1.2.4. Hôtel de Ville (16 rue de Pontoise) 

L’hôtel de ville présente plusieurs œuvres du musée, réparties en plusieurs lieux, ainsi que de 
nombreux objets patrimoniaux non inscrits sur l’inventaire.  

- Sous-sol : chambre forte du musée, quelques œuvres notamment en transit entre la 
réserve et l’hôtel de ville. 
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- Rez-de-chaussée : hall dédié au musée qui y expose des œuvres variées issues de ses 

collections selon en accrochage qui varie, dont l’œuvre du mois qui fait l’objet d’une 
notice détaillée. 

- Premier étage, bureau de M. le Maire et l’antichambre : sept peintures, deux estampes 
et mobilier.  

- Troisième étage, salle à manger de M. le Maire : trois peintures.  

 

1.2.5. Local Carnot (22 avenue Carnot) 

Ce local de stockage, annexe d’un garage utilisé par les équipes de l’entretien des espaces 
verts,  est créé en 2001 pour l’entreposage provisoire de toiles grand format provenant de 
l’hôpital et conservées auparavant dans l’entresol de la chapelle Sainte-Anne de l’église Saint-
Germain. Presque toutes les œuvres sont classées ou inscrites MH et certaines sont portées 
sur l’inventaire du musée. D’autres sont concernées par le transfert de propriété entre le 
CHIPS et la Ville effectif en 2024. Ces peintures devraient, après examen, être inscrites sur 
l’inventaire du musée Ducastel-Vera. La réflexion est la même pour les deux œuvres sculptées 
conservées dans le même local : un blason de la Ville en plâtre et textile datant du début du 
XIXe siècle retrouvé en 2022 dans les combles de l’église paroissiale, le Triton en pierre 
provenant du réservoir de la place du Marché-Neuf découvert dans une propriété saint-
germanoise et le couronnement du portail aux chiffres de Louis XIV provenant de l’hôpital 
(très vraisemblablement entrée de la Justice de la Paix). 

Ce local ne respecte aucunement les normes en vigueur pour la conservation des œuvres 
d’art. Le déplacement des œuvres vers un autre local, après bilan sanitaire et interventions de 
consolidation et de nettoyage, est urgente. La Ville est à la recherche d’un autre local et la 
solution d’une réserve externe est envisagée. 

 

1.2.6. Centre Administratif (86 rue Léon-Désoyer) 

Trois reliefs sculptés issus de la collection Ducastel sont présentés dans l’ancien bureau de M. 
le Maire, aujourd’hui salle de réunion Molière. 

 

1.2.7. Église Saint-Léger (20 rue de la Maison-Verte) 

Deux dalles funéraires et une sculpture sont conservées dans la crypte de l’église Saint-Léger. 
Provenant de l’ancienne église détruite à la Révolution, elles sont inscrites sur l’inventaire du 
musée. 

 

1.2.8. Mairie annexe de Fourqueux (1 place de la Grille) 

Depuis la création de la Commune nouvelle en 2019, les objets patrimoniaux de la ville de 
Fourqueux sont gérés par le service des Collections patrimoniales et le musée Ducastel-Vera. 
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La mairie annexe de Fourqueux conserve quatre toiles par Henri Marret, peintre Art déco 
proche des frères Vera et de Maurice Denis et ancien maire de Fourqueux. L’inscription de ces 
œuvres sur le registre d’inventaire du musée municipal leur accorderait une protection 
qu’elles méritent.  

 

1.4. Statut juridique du musée et de ses collections 

Le Musée Ducastel-Vera est créé au XIXe siècle en tant que musée communal et à partir des 
œuvres d’art propriété de la Ville. Quel que soit le mode d’acquisition – legs, dons venant de 
particuliers, achat en vente publique ou de gré à gré – la totalité de ses collections appartient 
à la collectivité territoriale propriétaire, à savoir la ville de Saint-Germain-en-Laye.  

Le musée municipal de Saint-Germain-en-Laye devient musée contrôlé conformément à 
l’ordonnance no 45-1546 du 13 juillet 1945 portant organisation provisoire des musées des 
beaux-arts. Les collections sont inscrites sur le registre d’inventaire réglementaire en 1950. En 
1970, la totalité des collections du fonds Vera est mise en annexe de l’inventaire du musée 
municipal.  

Depuis le 1er février 2003, le musée bénéficie de l’appellation « musée de France » selon 
l’arrêté du 17 septembre février 2003 en application des dispositions de l’article 18-II de la loi 
no 2002-5 du 4 janvier 2002 relative aux musées de France et abrogeant la grande majorité 
des dispositions de l’ordonnance du 13 juillet 1945. 

Est considérée comme musée, au sens de cette loi, toute collection permanente composée de 
biens dont la conservation et la présentation revêtent un intérêt public et organisée en vue 
de la connaissance, de l'éducation et du plaisir du public. Les musées de France ont pour 
missions permanentes de :  

- Conserver, restaurer, étudier et enrichir leurs collections ;  
- Rendre leurs collections accessibles au public le plus large ;  
- Concevoir et mettre en œuvre des actions d'éducation et de diffusion visant à assurer 

l'égal accès de tous à la culture ;  
- Contribuer aux progrès de la connaissance et de la recherche ainsi qu'à leur diffusion. 

Les musées de France bénéficient, pour l’exercice de leurs activités, du conseil et de l’expertise 
des services de l’État et de ses établissements publics. Ils sont soumis au contrôle scientifique 
et technique de l’État dans les conditions prévues par la loi du 4 janvier 2002. L’État peut 
diligenter des missions d'étude et d'inspection afin de vérifier les conditions dans lesquelles 
ces musées exécutent les missions qui leur sont confiées par la loi. Les collections des musées 
de France font l’objet d'une inscription sur un inventaire. Il est procédé à leur récolement tous 
les dix ans. Toute acquisition, à titre onéreux ou gratuit, d’un bien destiné à enrichir les 
collections d’un musée de France est soumise à l’avis d'instances scientifiques. Toute 
restauration d’un bien faisant partie d’une collection d'un musée de France est précédée de 
la consultation des instances scientifiques. 
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Le régime juridique applicable aux collections du musée est protecteur. En effet, les biens 
appartenant à une personne publique et affectés à un musée de France sont inscrits dans le 
domaine public et, de ce fait, soumis au principe d’inaliénabilité et d’imprescriptibilité, ce qui 
signifie qu’ils ne peuvent être vendus, cédés, ou faire l’objet d’une prescription acquisitive.  

En 2012, les collections de la Maison Debussy, jusqu’alors portées sur un inventaire séparé, 
sont inscrites sur l’inventaire réglementaire « musée de France » du musée municipal. 

Ne sont pas propriété de la Ville, les biens entrés au musée par dépôt, régis par convention 
conformément à l’article L451-11 du Code du patrimoine.  

Il s’agit de dépôts conventionnés en : 

- 1990, par l’établissement public de la Cité de la Musique – Philharmonie de Paris, 
convention renouvelée en 2026 (13 biens) ; 

- 2012, par le Musée Bourdelle (1 bien) ;  
- 1971, 1991, 2023, 2007, 2024 et 2026, par l’établissement public des Manufactures 

nationales, Sèvres et Mobilier national (23 biens) ; 
- 2022, par le CHIPS (15 biens dont coffre, outils médicaux et instruments de mesure).  

Ces biens ne seront pas concernés par le récolement décennal puisqu’ils le seront par les 
établissements déposants. 

En revanche, seront récolés les dépôts anciens du Musée du Louvre dont le transfert de 
propriété est en cours d’examen : 1872 (3 peintures), 1875 (27 objets antiques) et 1876 (1 
peinture). En effet, selon le loi de 2002, article 13 : « Les biens des collections nationales 
confiés par l’État, sous quelque forme que ce soit, à une collectivité territoriale avant le 7 
octobre 1910 et conservés, à la date de publication de la présente loi, dans un musée classé 
ou contrôlé et relevant de cette collectivité deviennent, après récolement, la propriété de 
cette dernière et entrent dans les collections du musée, sauf si la collectivité territoriale s'y 
oppose ou si l'appellation musée de France n'est pas attribuée à ce musée ». 

De même, 8 peintures et 8 sculptures conservées par le musée municipal, exposées à l’hôtel 
de ville ou dans la ville, sont des dépôts de l’État inscrits sur l’inventaire du Fonds national 
d’Art contemporain (Centre national des Arts plastiques) et dont la propriété doit être vérifiée 
et régularisée le cas échéant : 10 dépôts entre 1843 et 1879, 6 dépôts entre 1927 et 1947. 

Des objets mobiliers classés ou inscrits MH et propriété de la Ville sont conservés dans les 
réserves du musée municipal sans être inscrits sur l’inventaire, dont quatre tapisseries des 
Gobelins classées et un ensemble de peintures, classées ou inscrites, provenant de l’hôpital 
de la Charité dont certaines portées sur l’inventaire et d’autres non. L’hôtel de ville abrite par 
ailleurs un certain nombre d’objets patrimoniaux non inscrits sur l’inventaire du musée et de 
provenance variable : achat, don ou legs explicite à la Ville ou à M. le Maire, mais également 
provenance indéterminée (présence dans l’hôtel de ville depuis une date ancienne). Il s’agit 
notamment de plusieurs sièges, commodes et objets mobiliers du XVIIIe siècle. La Ville est 
engagée dans la restauration de ce mobilier avec son inscription Monuments historiques. La 
pertinence de l’inscription sur l’inventaire de ces objets doit être évaluée au cas par cas.  
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Des objets mobiliers classés MH provenant de l’hôpital de la Charité et de l’hôpital-hospice de 
Saint-Germain-en-Laye, propriété du Centre hospitalier intercommunal de Poissy-Saint-
Germain-en-Laye (CHIPS), ont par ailleurs fait l’objet, en 2024 (délibération du Conseil 
municipal du 19 décembre 2024), d’un transfert de propriété publique à titre gracieux vers la 
ville de Saint-Germain-en-Laye pour le musée Ducastel-Vera qui en assurait déjà la 
conservation, l’étude et la restauration. Il s’agit notamment de l’ensemble de l’Apothicairerie 
Royale. Ces objets seront prochainement inscrits à l’inventaire réglementaire du musée après 
avis de la Commission scientifique régionale Acquisitions (CSRA) et seront par conséquent 
concernés par le récolement décennal.   

Enfin, les collections de sciences naturelles ne sont pas portées sur l’inventaire « musée de 
France ». Elles seront néanmoins concernées par le récolement avec, à terme, la possibilité de 
les inscrire afin de préciser le statut de ce fonds important et précieux, notamment pour 
l’étude de la flore locale.  

 

1.5. Œuvres déposées 

En matière de dépôts, une double responsabilité s’exerce : celle du déposant, « qui peut à tout 
moment procéder au récolement » (article 7 du décret no 2002-852 du 2 mai 2002) et celle du 
dépositaire (article 3 du même décret). 

Seules quatre œuvres du Musée Ducastel-Vera sont déposées dans une autre institution 
muséale, à savoir quatre grandes toiles de Maurice Denis (Terre latine, inv. 980.27.8-11) 
entreposées, pour des raisons de taille, dans les réserves du Musée départemental Maurice-
Denis selon la convention de dépôt signée le 11 mars 2022. 

 

2. État des lieux 

2.1. État des collections 

2.1.1. Collections exposées 

Les collections exposées au public sont visibles dans les salles permanentes de l’Espace Paul-
et-André-Vera (fonds Vera, 76 m²), de la Maison natale Claude-Debussy (fonds Debussy, 130 
m²), dans la Villa Eugénie-Désoyer (Apothicairerie royale, 25,8 m²), à l’hôtel de ville et au 
Centre administratif.  

Ces mêmes espaces, à l’exception du Centre administratif, accueillent également des 
présentations temporaires des œuvres avec une rotation plus soutenue depuis 2020. En effet, 
le musée a organisé depuis cette date 21 manifestations, à savoir :  

- Espace Paul-et-André-Vera, salles des expositions temporaires : 7 grandes expositions 
temporaires beaux-arts et 4 grandes expositions patrimoniales, avec à chaque fois plus 
de 150 œuvres issues des collections du musée ; 
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- Maison natale Claude-Debussy : 2 accrochages thématiques avec une vingtaine 

d’œuvres du musée ; 
- Manège royal : 1 exposition hors-les-murs, 41 œuvres du musée ; 
- Œuvre du mois à l’hôtel de ville : 5 saisons de 11 œuvres chacune. 

Seules la Maison natale Claude-Debussy et la Villa Eugénie-Désoyer bénéficient d’une centrale 
de traitement d’air (CTA) et d’un dispositif de vidéoprotection avec renvoi vers la Police 
municipale. La régulation climatique n’est assurée qu’au deuxième étage de la Maison 
Debussy où est présentée la majorité des œuvres du fonds Debussy. 

2.1.2. Collections en réserve 

Les œuvres du musée sont conservées dans les réserves de la Villa Eugénie-Désoyer (beaux-
arts, arts décoratifs, sciences naturelles, 233,4 m²) et de la Maison Debussy (arts graphiques, 
45 m²) ainsi qu’au local Carnot (toiles grand format et deux sculptures, 10 m²) et dans la 
chambre forte de l’hôtel de ville (peintures et estampes en transit, 5 m²). 

La réserve de la Villa Eugénie-Désoyer permet la gestion climatique constante avec régulation 
du taux d’humidité et de la température. La luminosité y est maîtrisée par l’obstruction totale 
des fenêtres. Ceci n’est pas le cas du Cabinet des Arts graphiques malgré la présence d’une 
CTA. Il n’existe aucune vidéoprotection des salles dédiées aux réserves : seuls sont couverts 
les accès de la Villa Eugénie-Désoyer et de la Maison Debussy. 

Dans la chambre forte de l’hôtel de ville située au sous-sol du bâtiment et dépourvue de toute 
ouverture, la température et l’humidité sont relativement constantes et satisfaisantes. 

Le local Carnot est un espace inadapté à la conservation des œuvres avec des variations 
climatiques importantes et un entretien presque impossible.   

Tous les espaces de réserves, y compris le local Carnot, sont équipés de mobilier métallique 
Feralp (armoires, racks, rayonnages, grilles, meubles à plans, porte-rouleaux), plastique 
(palettes, caisses) ou bois (supports muraux pour cadres vides). À l’exception de la chambre 
forte surtout utilisée comme zone de transit, l’organisation des réserves et le rangement des 
œuvres ont été confiés aux prestataires extérieurs en :  

- 2001 pour le local Carnot, 
- 2004 pour le Cabinet des Arts graphiques de la Maison Debussy, 
- 2018 pour la réserve de la Villa Eugénie-Désoyer. 

Le musée a engagé, depuis 2023, un important chantier des collections qui a pour but de faire 
un nouvel état des lieux de l’intégralité des collections. La procédure a été approuvée par la 
CSRA en mai 2023. Ce chantier a débuté par la numérotation des salles et du mobilier de 
conservation de tous les sites en accord avec les normes muséales en vigueur pour un meilleur 
suivi des mouvements et du rangement. Les salles dédiées au fonds d’œuvres peintes ont été 
également réaménagées pour obtenir une organisation logique et adaptée aux différents 
supports. En mai 2023, le chantier-école de l’INP a permis l’étude sanitaire des peintures 
conservées sur grilles. Le chantier des collections est toujours en cours. 

Lors des travaux de la Maison Debussy et des salles permanentes Vera qui ont nécessité de 
vider entièrement les sites, les collections ont connu deux mouvements importants. En 2023, 
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les collections Vera ont été temporairement transférées à la réserve de la Villa Eugénie-
Désoyer : le musée a bénéficié d’un chantier-école de l’INP afin de mener à bien cette mission. 
En 2022, les fonds Debussy et Arts graphiques ont été déplacés vers la réserve de la Villa 
Eugénie-Désoyer (sculptures et objets), l’hôtel de ville (1 sculpture) et un local municipal 
provisoire et sécurisé dit local Passy (arts graphiques). Toutes les œuvres ont réintégré la 
Maison Debussy en 2024. Si les collections Debussy ont été réorganisées afin d’intégrer la 
nouvelle muséographie, les œuvres graphiques ont conservé leur rangement de 2010 dans le 
mobilier remonté à l’identique.  

La réserve de la Villa Eugénie-Désoyer, du fait de la taille du local et de la faible hauteur sous 
plafond (entre 2m25 et 2m44), mais aussi du fait de l’absence d’un parcours permanent qui 
libérerait les espaces de rangement, commence à atteindre sa limite de stockage. Le Cabinet 
des Arts graphiques peut encore accueillir un certain nombre d’œuvres après acquisition et 
aménagement de mobilier. 

 

2.1.3. État de conservation des collections 

Malgré les nombreux déménagements et de multiples manipulations passées des œuvres, 
l’état général de l’ensemble des collections est globalement satisfaisant. Beaucoup d’œuvres 
ont connu une restauration récente, notamment par le C2RMF. Parmi les œuvres les plus 
abîmées il faut mentionner plusieurs peintures et leurs cadres, le fonds des sculptures dont 
plusieurs sont brisées, certains textiles et mobilier, des objets décoratifs. 

Les œuvres conservées au local Carnot présentent l’état le plus préoccupant, notamment les 
toiles de grand format provenant de l’hôpital, très abîmées par leur conservation prolongée 
dans des lieux inadaptés avant même leur arrivée dans ce local. 

Deux peintures importantes du XVIe siècle (L’Escamoteur par l’entourage de Jérôme Bosch et 
Les Jeux de l’enfance par Maarten Van Cleve) sont conservées dans des caissons-cadres 
climatiques régulièrement entretenus. 

Le musée conduit, en partenariat et sous le contrôle de la DRAC Île-de-France, une importante 
politique de restauration d’œuvres : peintures, cadres, arts graphiques, sculptures et mobilier. 
Les priorités sont définies lors du chantier des collections et en rapport avec les expositions 
temporaires du musée ou demandes de prêt. 

 

2.2. Inventaires et sources documentaires 

Plusieurs sources documentaires permettent de retracer l’existence des œuvres. Toutefois, 
les documents relatifs à l’histoire du musée et de ses collections demeurent peu nombreux et 
lacunaires. Seuls les registres d’inventaire improprement tenus et comportant de nombreuses 
omissions, erreurs et contradictions ont une validité juridique. 

En 2020-2021, les documents divers – catalogues, listes, correspondances, articles, factures, 
actes administratifs, conventions, projets, etc. – ont été réunis et organisés année par année 
afin de faciliter la consultation des archives du musée. Les dossiers d’œuvre ont été également 
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créés pour la presque totalité des fonds peinture, Vera et Debussy. Ce travail se poursuit dans 
l’objectif de disposer d’une base documentaire solide pour pouvoir mieux connaître les 
provenances et les historiques des œuvres.  

 

2.2.1. Contraintes liées à la gestion documentaire  

Dans ce travail de recensement et compilation d’archives, le musée fait face à deux problèmes 
majeurs. Tout d’abord, depuis la création du musée en 1848 et 1967, la direction du musée 
municipal et de la bibliothèque municipale est commune jusqu’en 1951, tout comme certains 
espaces de conservation. Les registres les plus anciens concernent donc aussi bien les 
collections du musée que celles de la bibliothèque, parfois sans aucune distinction. Les dons 
et les legs reçus ou les acquisitions faites par la Ville ne sont que rarement formellement 
affectés à l’un ou à l’autre des équipements, voire se retrouvent présents sur les deux 
inventaires à la fois. C’est notamment le cas des manuscrits anciens, à l’instar des Statuts de 
l’Ordre de Saint-Michel du cardinal de Lorraine qui faisaient partie du legs Ducastel au musée 
communal, ou encore de la Description de l’Égypte donnée à la Ville par Jean-Baptiste Jomard, 
qui sont aujourd’hui conservés par la Médiathèque Marc-Ferro. En outre, le tampon de la 
bibliothèque a été utilisé à la fin du XIXe siècle et au début du XXe siècle pour marquer les 
œuvres graphiques du musée, ce qui ajoute à la confusion.  

La deuxième contrainte est liée au statut du musée comme équipement municipal et à son 
histoire étroitement liée à l’hôtel de ville. Plusieurs œuvres du musée ont servi à orner les 
salles et les bureaux de la municipalité, y compris entre 1931 et 1979 lorsque le musée 
disposait de salles permanentes à la Villa Eugénie-Désoyer. À titre d’exemple, les recueils 
d’estampes réunis par Louis-Alexandre Ducastel et faisant partie de son legs au musée ont été 
cassés à une date indéterminée et les feuilles les composant encadrées pour décorer l’hôtel 
de ville. Aucune liste ne semble avoir été faite du contenu de ces recueils avant leur 
démembrement et leurs reliures n’ont pas été préservées. Aucune mention ne semble non 
plus avoir été portée sur les cadres. Les estampes ainsi encadrées ont demeuré à l’hôtel de 
ville et n’ont pu réintégrer les collections qu’en 2021-2022, sans que leur provenance exacte 
ne puisse être démontrée. En effet, l’inventaire dix-huit colonnes de 1950 enregistre un état 
des lieux de l’époque et se limite aux collections se trouvant alors à la Villa Eugénie-Désoyer, 
à l’exception notable de la salle dédiée à l’histoire locale considérée comme un fonds à part 
(ni musée, ni bibliothèque) et malgré le fait que plusieurs œuvres du musée y étaient 
exposées. 

Le musée collabore étroitement avec les Médiathèques et les Archives municipales, 
dépositaires notamment de l’ancien fonds d’histoire locale mais également de certaines 
œuvres se trouvant à l’hôtel de ville (estampes ou dessins décrochés des bureaux et 
conservées aux Archives), afin de réunir la documentation et de mieux retracer les 
mouvements des collections et des œuvres. Lorsque la propriété d’une œuvre est clairement 
établie, des transferts entre équipements permettent de la réintégrer dans le fonds adéquat. 
Le musée s’est ainsi dessaisi au profit des Archives municipales d’un ensemble de lettres 
anciennes acquises par la Ville dans les années 1990 auprès d’un antiquaire et indûment 
portées à l’inventaire sans avis de la CSRA. De même, le musée a transféré aux Archives des 
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cartes postales anciennes, non inscrites au registre d’inventaire. En revanche, il n’est guère 
possible, dans l’état actuel des connaissances, de découvrir la propriété des estampes 
anciennes conservées par les Archives municipales, même si celles portant le cachet de la 
bibliothèque municipale paraissent bien provenir des collections du musée. 

Enfin, les mouvements des œuvres vers les institutions saint-germanoises municipales, et 
notamment les établissements scolaires dont certains dépendent désormais du Département 
(collèges) et de la Région (lycées), semblent n’avoir été que très rarement documentés. Ainsi, 
lors de l’inventaire des biens patrimoniaux du CHIPS, trois œuvres du musée, inscrites sur 
l’inventaire, ont été retrouvées : deux peintures dans le bureau du directeur de l’hôpital et un 
buste dans un débarras (autrefois dans la galerie des bienfaiteurs de l’hôpital).  

 

2.2.2. Registres d’inventaire 

Le musée ne dispose pas d’un registre d’inventaire unique, mais de plusieurs documents 
manuscrits établis par les conservateurs successifs qui se complètent et se contredisent 
régulièrement, le plus souvent incorrectement tenus. Aucune inscription n’est faite depuis 
1995. 

Il n’existe aucune liste d’œuvres composant le musée municipal lors de son ouverture en 1848 
ni registre d’entrées pour la période 1848-1872. Pour reconstituer les collections de cette 
période, il faut rechercher les informations dans les délibérations du conseil municipal, les 
périodiques de l’époque, la correspondance, etc. 

1. Catalogue manuscrit de la collection Ducastel établi par Eugène Bunout en 1872  
Repris dans les années suivantes sans dates, sans dimensions et sans localisation dans le 
musée. 
 

2. Registre des entrées du musée et de la bibliothèque tenu par Léonie Rosalie Stevenot 
veuve Bunout et Albert Bonneau entre 1875 et 1893 
Sans précisions sur l’affectation de chaque bien, sans numéros d’inventaire. 
 

3. Catalogue sommaire des collections établi par Albert Bonneau, sans date (début du XXe 
siècle) 
Parfois avec dimensions, sans numéros d’inventaire. 
 

4. Catalogues des collections du musée rédigés par Léonel de La Tourrasse, manuscrits et 
imprimés, dont un catalogue par salle de 1925  
Plusieurs listes se complétant avec modifications d’attributions et certaines dimensions. Il 
faut y ajouter les listes d’entrées publiées par La Tourrasse dans le Bulletin de la société 
des Amis du Vieux Saint-Germain entre 1924 et 1927. La Tourrasse semble le premier à 
introduire les numéros d’inventaire formés à partir de la date d’acquisition : deux derniers 
chiffres du millésime pour le XXe siècle (15 pour 1915) et trois pour le XIXe siècle (872 pour 
1872). 
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5. Inventaire dix-sept colonnes établi par Monique Chabaud commencé le 1er octobre 1950 

et terminé le 20 mars 1952, comprenant les œuvres appartenant au musée municipal 
depuis sa fondation en 1872 jusqu’au 31 décembre 1951 (registre rouge) 
Les pages sont numérotées de 1 à 251. Seules sont recensées les œuvres conservées dans 
les espaces du musée alors installé dans la Villa Eugénie-Désoyer, ainsi que quelques 
œuvres et objets se trouvant à l’hôtel de ville. La date de fondation du musée est 
confondue avec la donation Ducastel (1872). Trois œuvres seulement sont portées comme 
entrées avant cette date, soit une en 1857 (acquisition de la Ville) et deux en 1867 
(donation). Le registre comporte donc de très nombreuses omissions. Les numéros 
rétrospectifs sont attribués à tous les biens listés qui en étaient dépourvus. Ils sont formés 
à partir du millésime d’acquisition sans le premier chiffre suivi par le numéro d’acquisition 
et le numéro du bien (par exemple, « 872.1.45 » pour l’œuvre 45 entrée avec le legs 
Ducastel en 1872). Les œuvres dont la provenance n’est pas connue avec certitude mais 
dont la présence au musée est attestée par les listes de 1925 (La Tourrasse), 1947 (non 
conservée) et 1950 (Chabaud) portent les numéros d’inventaire sans numéro de lot (par 
exemple, « 925.524 » pour la 524e œuvre de la liste La Tourrasse de 1925). 
 

6. « Inventaire du Musée Vera, département du Musée municipal de Saint-Germain-en-
Laye consacré aux œuvres de Paul Vera, commencé le 3 juillet 1972 ». Inventaire dix-
huit colonnes créé en 1972 par Cécile Vincent lors de l’ouverture du « Musée Vera » et 
continué jusqu’en 1989 sans clôture officielle (registre vert) 
Certaines pages sont omises. L’inventaire débute avec les donations qui constituent les 
collections Vera et se poursuit, sans distinction aucune, avec les œuvres du musée 
présentes dans la Villa Eugénie-Désoyer dont certaines déjà portées sur l’inventaire de 
1950. Les entrées et les numéros de récolement sont mélangés. Les numéros d’inventaire 
sont d’abord formés selon la règle « millésime d’inscription sur le registre, numéro 
d’acquisition dans l’année, numéro du bien ». À partir de 1975 pourtant, le numéro 
d’acquisition est remplacé par le mois (y compris lorsqu’il y a plusieurs entrées) et les 
numéros des biens sont continus jusqu’en 1983 toutes acquisitions et récolements 
confondus. Les renseignements sont lacunaires avec de nombreuses erreurs et confusions 
(entre le donateur et l’artiste par exemple). Les dimensions sont rarement indiquées. Le 
registre comporte beaucoup de ratures et d’ajouts dont les numéros de clichés qui 
tendent à se substituer aux numéros d’inventaire et sont parfois marqués aussi sur les 
œuvres (numéros TP). Quelques inscriptions indues, dont le tableau de Lubin Baugin 
donné à la Ville avec erreur de procédure et repris par le donateur (aujourd’hui au Musée 
des Beaux-Arts d’Orléans). 
 

7. Inventaire dix-huit colonnes établi entre 1984 et 1988 par Myriam Chimènes du Centre 
de documentation Claude-Debussy sous la direction de François Lesure, musicologue, 
conservateur à la Bibliothèque nationale, en prévision de l’ouverture de la Maison 
natale Claude-Debussy 
Liste dressée avant la cession, en 1987, entre le Centre de documentation et la Ville 
regroupant les biens acquis par la Ville avant 1984, puis entre 1984 et 1988, dont certains 
objets affectés au Centre de documentation. Plusieurs biens ont été finalement conservés 
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par le Centre lors de son départ de Saint-Germain-en-Laye : ces biens ont formé la 
donation faite à la Bibliothèque nationale de France vers 2020. 
 

8. Registre dix-huit colonnes ouvert en avril 1989 par Christine Helfrich lors de l’ouverture 
de la Maison Debussy, puis utilisé pour le musée municipal, abandonné vers 1995 sans 
clôture officielle (registre noir) 
Créé pour la Maison Debussy et tenu jusqu’en 1996 (pages 1 à 5), ce registre intègre, dès 
1990, les œuvres entrées au musée municipal portées sur la page 100 et la suivante. Les 
pages 6 à 99 sont vierges. Les numéros d’inventaire sont la plupart du temps fantaisistes 
et le même numéro d’inventaire est attribué aux biens distincts de la Maison Debussy et 
du musée municipal. Plusieurs acquisitions, relevant des archives ou de la documentation, 
sont indûment inscrites. Nombreuses omissions.  
 

9. Registre d’entrées dix-huit colonnes créé en 2020 par Alexandra Zvereva, format 
numérique, en cours 
Registre tenu régulièrement avec les numéros d’inventaire « millésime d’entrée, numéro 
d’acquisition, numéro de bien ». Document numérique (format Word) et doublage 
informatisé sous logiciel Flora. 

 

2.2.3. Logiciels de gestion des collections 

La gestion des collections du musée est informatisée depuis 1999. À partir de cette date, le 
registre manuscrit n’est plus renseigné, mais aucune extraction de données du logiciel ne le 
remplace. En 2020, vu la mauvaise tenue du dernier registre ouvert en 1989, il a été décidé de 
ne plus le compléter. Le nouveau logiciel Flora, acquis en 2021, permet la tenue du registre 
d’entrées et l’extraction de l’inventaire après le vote par le Conseil municipal et avis favorable 
de la CSRA. 

 

1. Solution informatique Micromusée, 1999-2020 

Le logiciel Micromusée est installé en 1999. En 2020, il s’agit de la version 6, installée sur un 
disque dur réseau géré par la Direction du Numérique. Le logiciel n’est disponible qu’aux 
agents du musée et sur certains postes informatiques lorsqu’ils sont connectés au réseau Ville. 
Il n’est pas accessible à distance.  

Les notices sont, dans leur large majorité, renseignées par les prestataires externes à partir 
des registres papier ou documents manuscrits et/ou numériques issus du récolement 2006-
2015 mais toujours a posteriori et de manière non contrôlée, ce qui a été source d’erreurs et 
de confusions. Aucune vérification des notices n’a été faite après leur création et certaines 
notices ont été validées alors qu’elles ne contenaient que le titre de l’œuvre sans aucune autre 
donnée. La base comporte ainsi de très nombreuses inexactitudes et omissions tous champs 
confondus : nature de l’œuvre, informations techniques, auteurs, localisations, provenances, 
statut, photo…. La localisation des biens est par ailleurs rendue difficile par l’absence 
d’identification claire des sites et du mobilier (« meuble des sceaux », « boîte 24 » etc.). 
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Les multiples erreurs, la diversité des préfixes et des formats des numéros compliquent 
considérablement la consultation de la base. Le logiciel Micromusée n’est plus utilisé depuis 
2021. Sa désinstallation est programmée pour 2026.  

En même temps, le logiciel Micromusée a été utilisé, entre 1999 et 2020, en substitution du 
registre d’inventaire papier alors même que le module « inventaire » n’est pas installé. 
Aucune extraction de l’inventaire n’a été faite. La différence entre le nombre de biens dans 
les registres papier et Micromusée est parfois étonnamment importante. Aussi, toutes les 
notices Micromusée ont été imprimées et archivées afin de conserver toutes les informations 
qui pourraient s’avérer cruciales lors du récolement et du post-récolement. 

 

2. Solution informatique Flora, version 4.2, 2021-présent 

En 2021, le musée a fait l’acquisition de la solution informatique Flora. Compte tenu du grand 
nombre d’erreurs constatés dans le logiciel Micromusée et la nouvelle organisation des 
réserves avec numérotation systématique des salles et du mobilier, il a été décidé de ne pas 
migrer les données Micromusée vers Flora. La solution a donc été acquise vierge afin de 
permettre à l’équipe du musée, dorénavant utilisateur exclusif du logiciel, de créer une base 
numérique cohérente, respectant les normes muséales et la plus exacte possible.  

Afin de faciliter l’utilisation de la base, le logiciel est géré à distance et accessible via un site 
internet dédié et sécurisé. Ceci permet à l’équipe du musée d’accéder à la base depuis 
n’importe quel poste y compris non connecté au réseau Ville.  

La montée en version de Flora vers la version 4.7, actuellement à l’étude, devrait permettre 
de faciliter certaines opérations et de disposer de plus de précision notamment quant à 
l’entrée des œuvres dans les collections et à leur historique. 

Les biens sont renseignés au fur et à mesure des entrées, des restaurations, des expositions 
temporaires, de l’avancement du chantier des collections et du récolement. Dotée d’un 
module « inventaire », Flora permet déjà d’extraire le registre d’inventaire dix-huit colonnes 
pour les collections entrées depuis 2020.  

La base Flora est l’outil principal qui accompagnera le récolement des collections de la 
campagne 2026-2035. À terme, le musée disposera d’un registre d’inventaire complet et exact 
pour l’ensemble de ses collections et depuis 1848. Celui-ci permettra de produire le registre 
actif de référence, imprimé et relié. Un exemplaire sera déposé aux Archives municipales. 

À l’issue de la campagne de récolement 2026-2035, les registres papiers anciens seront ainsi 
clos conformément à la note-circulaire du 4 mai 2016 : « un registre d’inventaire est clos 
lorsque plus aucune des inscriptions y figurant ne sert à la gestion administrative de la 
collection. Cela signifie que tous les biens figurant dans un registre clos ont déjà été reportés 
dans l’inventaire actif, sauf si entre-temps, ils ont été radiés. Un registre d’inventaire clos ne 
fait l’objet d’aucune actualisation (ni radiation, ni inscription à titre rétrospectif). Il doit 
néanmoins, être conservé pour sa valeur historique et documentaire » (§ 2.5 et 2.6).  
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2.2.4. Tableau récapitulatif des œuvres inscrites sur les registres d’inventaire 
manuscrits et informatiques 

 
Type d’entrée Nombre Observations Micromusée 

Registre de 1950    

Entrées avant 1872 3 Nombreuses omissions  

Legs Ducastel 1872 521 Omissions : estampes et 
dessins dans les recueils 
notamment  

 

Autres entrées 1872-1915 86 Quelques incohérences  

Don Béziat 1915 305 Quelques omissions, 
notamment les plats 
céramiques, 1 bis 

 

Entrées 1921-1922 57   

Entrées 1923-1925 67   

Numéros 1925 (œuvres présentes 
au musée) 

639 631 + 8 bis  

Don Schumann 1926 38   

Entrées 1926-1939 74   

Entrées 1941-1947 77   

1947 (œuvres présentes au musée)  17 Quelques numéros 
rétrospectifs, d’autres 
correspondent à des entrées 
documentées 

 

Entrées 1948 11   

Numéros rétrospectifs 1902-1929  26   

Numéros 1950 (œuvres présentes 
au musée) 

124 3 bis  

Total registre de 1950 2045  1935 

Œuvres de Maurice Denis entrées 
en 1960 

 Quelle base légale ? 7 

Registre de 1972-1989    

Entrées 1972 20   

Don Vera 1972 510 Suite p. 32 et 44, plusieurs 
bis 

 

Mobilier donné en 1971  2 Numéros erronés  

Don Souchère 1 Numéro erroné  

Don Vera au musée 1   

Don Desablens 1975 139   

Entrées avant 1972 20 Numéros erronés  

Récolement 1975 4 Numéros fantaisistes  

Don Gouverchal 1975 12   

Numéros 1976 (œuvres présentes 
au musée) 

71 Numéros fantaisistes  

Don Vera 1976 ? 1 Numéros fantaisistes  

Don Loges 1976 1   
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Type d’entrée Nombre Observations Micromusée 

Maillol 1 Numéro erroné  

Entrées 1976 4 Numéros erronés  

Legs Vera 1977 11 Numéros erronés  

Entrées 1978 2 Numéros erronés  

Entrées 1978 ? 8 Numéros erronés  

Entrée 1976 1 Numéro erroné  

Entrée 1979 1 Numéro erroné  

Entrées 1979-1983  3 Numéros erronés  

Numéros 1984 (présents au musée 
à quelle date ?) 

2   

Total registre 1972-1989 815  796 

Liste Centre de documentation 
Debussy, 1986 

   

Entrées Debussy 1986 83  90 

Registre de 1989-1998    

Entrées Debussy 1989-1996 19 Numéros fantaisistes, 
plusieurs objets indûment 
inscrits (documentation) 

 

Entrées musée 1989 2   

Don Hébert musée 1989 92 Numéros des entrées 
correspondent aux lots 
d’objets, pas de détails dans 
l’inventaire, les œuvres Vera 
qui constituent l’essentiel de 
la donation sont omises 

484 

Entrées 1989-janvier 1998 111 Numéros fantaisistes, 
nombreuses inscriptions 
indues (documentation ou 
archives, à radier) 

 

Total registre 1989-1998 224  536 

Entrées 1998-2020   16 

Registre Flora 2020-2025    

Entrées 2020-2025 204   

Total registre 2020-2025 204   

Total selon registres 3371   

Total selon Micromusée + Flora   3584 

 

2.3. Collections non portées sur l’inventaire 

Un très grand nombre d’œuvres du musée Ducastel-Vera n’apparaît dans aucun des registres 
d’inventaire. Certaines possèdent un numéro de récolement attribué entre 1999 et 2019 qui 
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ne leur offre aucune protection légale. En effet, le numéro de récolement est un numéro 
provisoire, attribué à une œuvre découverte lors du récolement et ne possédant, a priori, pas 
de numéro d’inventaire. L’entrée dans les collections et la propriété de l’œuvre doivent être 
étudiées lors du post-récolement, tel que défini dans la Note-circulaire du 4 mai 2016 relative 
à la méthodologie du récolement des ensembles dits indénombrables et aux opérations de 
post-récolement des musées de France : « Il importe qu’à l’issue de chaque récolement 
décennal, l’ensemble des musées de France procède aux mises à jour et aux régularisations 
nécessaires sur le statut de tous leurs biens, afin d’entamer les récolements ultérieurs sur la 
base d’une situation administrative claire, en s’appuyant sur un inventaire et des outils de 
gestion documentaire actualisés. » 

À l’issue du post-récolement, un numéro d’inventaire doit être attribué au bien si son 
appartenance aux collections est prouvée ou si sa valeur patrimoniale nécessite une 
protection muséale après l’avis de la CRSA. Ce travail n’a jamais été mené avant 2020. Depuis, 
des recherches ont été menées sur certaines œuvres, mais une grande étude reste encore à 
faire, en mobilisant notamment les archives du musée, les archives municipales et 
départementales, etc. 

Selon la Note-circulaire du 19 juillet relative à la problématique des matériels d’étude et à la 
méthodologie préalable à l’affectation de certains de ces biens aux collections des musées de 
France (article 1), sont considérés comme matériel d’étude les biens provenant d’un processus 
de collecte raisonnée, d’un processus d’appropriation par opportunité ou d’accumulations 
passées, maintenues au sein du musée, mais jamais exploitées ni inventoriées. Le matériel 
d’étude « n’a pas vocation à être conservé en totalité, en l’état, sans limitation dans le temps. 
Une étude scientifique et patrimoniale est nécessaire pour le faire changer d’état et lui faire 
quitter sa précédente fonction d’usage, s’il en avait une, pour entrer, en totalité ou en partie, 
dans les biens dont la conservation et la présentation dans un musée de France revêtent un 
intérêt public au sens de l’article L.410-1 du Code du patrimoine. » 

Concernant le musée municipal, certains biens pouvant être qualifiés de matériel d’étude 
possèdent des notices dans Micromusée. Il s’agit de :  

- 992 biens récolés entre 1999 et 2020 et identifiés par un numéro de récolement formé 
par l’année de récolement, numéro d’ordre et un préfixe (R, RO, R.O., RS, RV, RM, RT) 
dont la place varie (avant l’année, après l’année, à la fin) ; 

- 23 biens inscrits ou classés MH propriété de la Ville identifiés par un numéro formé par 
la date d’inscription ou de classement suivie ou précédée par le préfixe MH ou IS ; 

- 3 biens propriété de la Ville sans numéro avec un préfixe VSG ; 
- 2 biens portant un numéro avec le préfixe H (histoire locale ?) ; 
- 6 biens portant un numéro avec le préfixe PV (Paul Vera) sans mention de provenance ; 
- 32 biens sans numéro ; 
- 4 biens portant les numéros du transporteur Yamato : les listes établies lors des 

transferts des collections entre 1979 et 1999 sont pendant plusieurs années utilisées 
en substitution des numéros d’inventaire. 

Aux biens « matériel d’étude », il convient d’ajouter les objets patrimoniaux cédés par le CHIPS 
à la Ville dont : l’ensemble de l’Apothicairerie royale et 21 autres objets de facto conservés 
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par le musée depuis 1980 ainsi que 46 objets patrimoniaux dont certains en lien avec 
l’Apothicairerie. 1284 biens de l’Apothicairerie royale font par ailleurs l’objet d’une notice 
dans Micromusée. L’inscription de tous ces objets sur le registre d’inventaire « musée de 
France » sera prochainement soumise pour avis à la CRSA. 

De même, il convient d’étudier la pertinence de l’inscription sur l’inventaire des collections 
entomologiques et botaniques qui ne possèdent aucune notice dans Micromusée. 

 

2.4. Nombre total de biens à récoler 

Les registres étant mal tenus, il est difficile d’estimer le nombre exact de biens portés sur 
l’inventaire du musée Ducastel-Vera. En effet, les quantités contenues dans le procès-verbal 
de la première campagne de récolement daté du 31 décembre 2015 (voir Annexes) ne 
correspondent pas à la réalité des collections. Le document est trop sommaire et ne fait 
aucune distinction entre les biens portés sur l’inventaire et le matériel d’étude, rendant 
difficile toute interprétation correcte. Les numéros de récolement attribués aux biens depuis 
1999 et lors de la campagne 2006-2015 ont fini même par se substituer aux numéros 
d’inventaire, notamment dans les sollicitations des avis de la CSRR qui ne devraient concerner 
que les œuvres portées sur l’inventaire « musée de France ». 

Le procès-verbal du 31 décembre 2015, mentionne : 3256 biens récolés vus et non vus et 3860 
objets de sciences naturelles pourtant non portés sur l’inventaire (134 boîtes de coléoptères 
soit 3441 insectes et 3703 planches d’herbiers). La note interne datée du 3 mars 2020 évalue 
le nombre total de biens « musée de France » à 4432 (sans collections de sciences naturelles 
ni Apothicairerie royale), sans pour autant justifier ce chiffre. 

 

Après analyse des documents réglementaires et des bases informatiques, le contenu connu 
des collections se décompose comme suit :  

- Biens portés sur l’inventaire : 3371 ou 3584 
- Biens pouvant être qualifiés de matériel d’étude : 1062 
- Biens concernés par la cession du CHIPS à la Ville : 1351 
- Collections entomologiques et botaniques : 3860 selon le procès-verbal de 2015 
- Œuvres confiées par l’État au musée municipal avant le 7 octobre 1910 : 41 

Soit un total de 9898 biens à récoler lors de la campagne 2026-2035. 

 

Ce nombre sera nécessairement supérieur car plusieurs œuvres et objets n’apparaissent ni 
dans les registres papier ni dans la solution informatique Micromusée.  

Par ailleurs, certains numéros d’inventaire et certaines fiches informatiques concernent non 
pas un objet, mais un lot d’objets. C’est notamment le cas des antiquités égyptiennes qui 
doivent être récolées objet par objet.  

Le logiciel Flora, seul outil qui sera utilisé lors du récolement, est paramétré afin de comporter 
plusieurs niveaux et éviter toute confusion : inventaire réglementaire « musée de France », 
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matériel d’étude, inventaire des collections patrimoniales de la Ville distinct de l’inventaire 
musée, inventaire de la documentation et des archives du musée, inventaire du centre de 
documentation Debussy. 

 

3. Objectifs et enjeux de la campagne de récolement 2026-2036 

Cette troisième campagne de récolement décennal des musées de France sera, pour le musée 
municipal Ducastel-Vera, la première à être menée dans le respect de la réglementation.  

La première campagne de récolement, à savoir celle de 2006-2015, a permis de recenser les 
biens conservés par le musée, tous statuts, natures et provenances confondus. 
Malheureusement, pour des raisons diverses, les documents issus de cette campagne 
comportent des chiffres invérifiables et manifestement erronés et la base Micromusée s’avère 
difficilement utilisable. Le procès-verbal de cette campagne est joint en annexe.  

La deuxième campagne de récolement a commencé en 2016. Aucun plan de récolement n’a 
été rédigé pour cette campagne et aucun procès-verbal n’a été dressé entre 2016 et 2020.  

Depuis 2020, le musée a entamé une profonde mutation et a dû faire face à un surcroît 
d’activités, réaménagement des salles d’exposition permanentes (Collections Vera et Maison 
Debussy) ainsi que plusieurs déménagements des collections. Le récolement a été conduit par 
opportunité : expositions temporaires, restaurations, chantier des collections. Un procès-
verbal sommaire a été établi à chaque opération.  

L’acquisition de la solution informatique Flora a pour objectif de créer un registre d’inventaire 
conforme et complet. Au-delà de l’aspect réglementaire de vérification sur pièce et sur place 
des biens inscrits à l’inventaire, le récolement décennal 2026-2035 sera conduit en parallèle 
avec l’entrée des biens dans Flora. À l’issue de ce travail, le musée disposera d’un registre 
réglementaire qui sera imprimé, relié et communiqué aux Archives municipales et au SMF. 

Le travail de post-récolement qui suivra doit permettre de clarifier le statut de tous les biens 
« matériel d’étude ». 

Une attention particulière sera portée au traitement des biens non localisés lors de la 
première campagne mais sans avoir fait l’objet d’un dépôt de plainte. La nouvelle campagne 
devra conduire à des investigations complémentaires afin de préciser le statut de ces biens 
(vol ou destruction).   

Par ailleurs, cette troisième campagne de récolement devra s’attacher à poursuivre le 
marquage des objets qui en sont encore dépourvus, tout en poursuivant la couverture 
photographique des collections, sous réserve que l’état de conservation des biens permet leur 
manipulation.  

Des moyens devront être consacrés à la réorganisation des réserves dans le respect de la 
législation en vigueur (article L442-11 du Code du patrimoine), les normes AFNOR (NF EN 
16893, NF EN 16790, NF EN 17820, NF EN 15757) et selon les préconisations du C2RMF (Vade-
mecum de la conservation préventive) et du SMF (La réserve d’un musée de France, mode 
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d’emploi, juin 2004 ; La protection mécanique, novembre 2024 ; La sécurisation des accès, 
novembre 2024 ; La détection électronique, novembre 2024 ; Vidéoprotection et 
vidéosurveillance, novembre 2024). Ceci est tout particulièrement vrai pour le local Carnot qui 
ne peut bénéficier d’aucun aménagement : le transfert des œuvres qui y sont conservées vers 
un autre local municipal ou une réserve externalisée devra être réalisé. 

Enfin, la troisième campagne de récolement devra permettre la rédaction des Plans de 
Sauvegarde des Biens culturels (PSBC) pour chaque site occupé par le musée. Le PSBC est un 
document opérationnel, à disposition du personnel des établissements patrimoniaux et des 
services de secours, pour faire face, avec diligence et efficacité, à des situations de péril pour 
les biens d’intérêt patrimonial. Les fiches de récolement comporteront tous les éléments 
nécessaires à leur établissement. Le PSBC sera rédigé de préférence dès l’achèvement du 
récolement du site.  

Le plan de sauvegarde des biens culturels répond à l’objectif de protection du patrimoine 
culturel rappelé dans le plan ORSEC départemental (article R.741-8 du Code de la sécurité 
intérieure) et permet de réagir collectivement à une situation de crise. 

 

Pour résumer, les objectifs de la troisième campagne de récolement décennal 2026-2035, 
outre ceux attendus d’un récolement des collections, sont :  

- Création du registre d’inventaire réglementaire unique, conforme et le plus complet 
possible de la totalité des collections du musée Ducastel-Vera qui deviendra le registre 
actif ; 

- Clôture des anciens registres papier ; 
- Réorganisation des espaces de réserve et reconditionnement des biens qui le 

nécessitent ; 
- Préparation d’un PSBC par site ; 
- Traçabilité des objets disparus avec dépôts de plaintes. 

 

4. Méthodologie du récolement 

Conformément à l’article 11 de l’arrêté du 25 mai 2004, « le récolement est l’opération qui 
consiste à vérifier, sur pièce et sur place, à partir d’un bien ou de son numéro d’inventaire :  

- la présence du bien dans les collections ; 
- la localisation ; 
- l’état du bien ; 
- son marquage ; 
- la conformité de l’inscription à l’inventaire avec le bien ainsi que, le cas échéant, avec 

les différentes sources documentaires, archives, dossiers d’œuvres, catalogues. » 

L’article 12 de l’arrêté du 25 mai 2004, prévoit que « le récolement, obligatoire au moins une 
fois tous les dix ans, est mené par campagnes planifiées en fonction de l’organisation du 
musée, notamment par lieu, par technique, par corpus ou par campagne annuelle. » 
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Quant à la circulaire no 2006/006 du 27 juillet 2006, cette dernière précise que « les opérations 
de récolement s’appliquent à la totalité des collections du musée, qu’elles soient conservées 
dans l’établissement ou déposées à l’extérieur ». 

 

4.1. Les moyens humains 

L’équipe mobilisée pour le récolement se compose actuellement de :  

- 1 attaché de conservation, responsable scientifique des collections (ETP) ; 
- 1 assistant du patrimoine, régisseur des collections (ETP). 

Pour mener à bien cette opération prioritaire et réglementaire, le musée devra mobiliser des 
renforts humains supplémentaires en y affectant, temporairement, les autres agents du 
musée, mais surtout par le biais de stages longue durée (École du Louvre, INP, Master en régie 
des œuvres).  

Les agents du musée mobilisables pour des courtes périodes sont :  

- 1 médiatrice et chargée des publics (ETP) ; 
- 2 agents d’accueil responsables de la billetterie et de la boutique.   

Tous les intervenants doivent être au préalable formés à l’utilisation du logiciel Flora qui 
permet un paramétrage des accès afin de minimiser les mauvaises manipulations. Chaque 
nouvelle notice doit être validée par le responsable des collections. 

Le musée fera également appel aux experts extérieurs, notamment pour le récolement des 
ensembles spécifiques :  

- Biologistes et entomologistes pour l’étude, le tri et le conditionnement des fonds de 
sciences naturelles ; 

- Spécialistes et restaurateurs-conservateurs pour chaque typologie d’œuvres pour 
l’étude, le marquage et le conditionnement des fonds divers et plus spécifiquement 
archéologie, mobilier, textiles, céramiques etc. 

Des agents des services techniques de la Ville pourront apporter leur aide lors d’opérations 
de récolement spécifiques nécessitant des déplacements d’objets lourds. 

Les constats d’état réalisés lors du récolement et plus spécialement ceux dressés par les 
conservateurs-restaurateurs, permettront de réaliser un bilan sanitaire des collections afin de 
prioriser les restaurations à venir. 

 

4.2. Organisation matérielle du travail 

Selon les zones et la nature des œuvres à traiter, il sera nécessaire de dégager un espace 
suffisant pour l’examen des œuvres et de procéder aux différentes opérations de récolement 
dans des conditions de confort et d’observation optimales : bon éclairage, accès à toutes les 
faces de l’œuvre… Dans la configuration optimale, le poste de travail doit comporter une table 
et disposer de prises électriques à proximité et d’un accès au réseau (Ethernet ou WiFi). Il doit 
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également être mobile pour pouvoir travailler à proximité des œuvres et réduire ainsi au 
maximum leur déplacement pour limiter les risques liés à leur manipulation. 

 

4.2.1. Salles des collections Vera et Maison natale Claude-Debussy 

Le récolement s’effectuera directement dans les salles d’exposition. Une table de travail sera 
installée provisoirement durant les jours de fermeture au public (lundi-mardi). La Maison 
Debussy est équipée d’un réseau WiFi Ville, ce qui permet d’utiliser un ordinateur portable et 
d’accéder à la base Flora. L’Espace Paul-et-André doit prochainement être équipé d’un réseau 
WiFi Ville (installation courant 2026). Un éclairage d’appoint pour les examens de certains 
objets est à prévoir. 

  

4.2.2. Réserves de la Villa Eugénie-Désoyer et le Cabinet des Arts graphiques 

Les réserves disposent de tables de travail permettant la manipulation des pièces et la 
réalisation des constats d’état. Les espaces disposent également de postes de travail 
informatiques connectés au réseau Ville. Un éclairage d’appoint pour les examens de certains 
objets est à prévoir.  

 

4.2.3. Hôtel de ville, Centre administratif et mairie déléguée de Fourqueux 

Le récolement des biens présents à l’hôtel de ville ne peut se faire que certains jours après 
concertation avec le Cabinet du Maire. Le travail sera délocalisé, par exemple, dans la salle 
des réceptions (rez-de-chaussée) ou la salle des réunions de M. le Maire (1er étage). L’hôtel de 
ville est équipé d’un accès WiFi Ville à tous les étages. Le récolement de la chambre forte et 
de la salle du mobilier (sous-sol) est plus complexe étant donné l’exiguïté des espaces. Un 
déplacement d’objets sera à organiser en amont pour permettre un travail dans de bonnes 
conditions. Il s’agira également de profiter du récolement afin de réorganiser ces espaces. 

Concernant la mairie déléguée de Fourqueux, les contraintes sont identiques à celles de l’hôtel 
de ville. Toutefois, l’accrochage très en hauteur de trois œuvres complique considérablement 
l’intervention. Le travail ne pourra se faire qu’en coordination avec un prestataire extérieur 
ou les agents techniques de la Ville pour le retrait des œuvres avant traitement. Leur 
raccrochage éventuel doit également être étudié puisque les emplacements actuels ne sont 
pas satisfaisants : en hauteur, sans lumière et avec un risque de fuites par la toiture.  

 

4.2.4. Apothicairerie royale 

Le récolement des objets conservés dans l’Apothicairerie royale se fera en amont de leur 
inscription sur l’inventaire du musée Ducastel-Vera. L’espace étant particulièrement exigu, il 
sera nécessaire de prévoir une organisation spécifique avec une table et un ordinateur 
installés au milieu de la pièce. Il sera nécessaire de désactiver la totalité des alarmes du site : 
aujourd’hui, les agents du musée ne peuvent désactiver qu’une partie des radars.  



Musée Ducastel-Vera • Plan de récolement des collections campagne 2026-2035  Page 33 sur 54 

  
Pour ces raisons, le récolement de l’Apothicairerie royale devra être accompagné par un état 
sanitaire de l’ensemble réalisé par un restaurateur-conservateur spécialisé, voire en présence 
également d’un spécialiste des substances chimiques et naturelles contenues dans les flacons. 
En outre, il sera opportun de profiter de ce récolement pour réunir dans le même lieu la 
totalité des objets, à savoir ceux concernés par la cession du CHIPS à la Ville (4 boîtes 
médicinales, 1 bouilloire, 6 flacons en verre, 19 pots du XIXe siècle). Ces objets doivent donc 
être récolés au préalable et, si possible, restaurés. 

 

4.2.5. Local Carnot 

Inadapté à la conservation des œuvres, le local Carnot n’est absolument pas équipé pour un 
travail de récolement. Les objets seront traités avec l’application des mesures conservatoires 
strictes pour limiter tout risque d’infestation et garantir la sécurité des agents et des 
intervenants extérieurs. Une table devra être installée dans la cour (choisir une journée sans 
précipitations ni températures extrêmes). Prévoir une rallonge électrique suffisamment 
longue depuis le local voisin (50 m). La Ville a dégagé un budget spécifique pour mener à bien 
ces interventions et prévoit un chantier spécifique en quatre phases avec l’appui des 
restaurateurs-conservateurs spécialisés :  

- Peintures grand format : bilan sanitaire approfondi avec dépoussiérage et retrait des 
cartonnages si possible, examen, vérification de la conformité à l’inventaire, marquage 
provisoire et reconditionnement, rédaction d’un cahier des charges de restauration ; 

- Sculptures et couronnement de portail : bilan sanitaire approfondi, examen, constat 
d’état, vérification de la conformité à l’inventaire, marquage provisoire, 
reconditionnement, rédaction d’un cahier des charges de restauration ; 

- Autres objets : décaissement si nécessaire, examen, bilan sanitaire, vérification de la 
conformité à l’inventaire, marquage provisoire si nécessaire ; 

- À l’issue de ces opérations et le plus rapidement possible, déménagement des objets 
appartenant au musée et à la Ville vers un local adapté ou une réserve externalisée 
sauf éventuellement les objets dont la restauration peut déjà débuter et qui seront 
transportés vers les ateliers.  

 

4.2.6. Église Saint-Léger 

Comme pour la mairie déléguée de Fourqueux, le récolement des biens conservés dans l’église 
Saint-Léger doit être soigneusement planifié en avance et conduit sur place. 

 

4.3. Les outils informatiques  

L’équipement informatique du musée fait l’objet d’un renouvellement régulier, garantissant 
un matériel récent et performant. Le musée dispose ainsi de plusieurs ordinateurs portables 
dont un dans la réserve de la Villa Eugénie-Désoyer et un dans le Cabinet des Arts graphiques.  



Musée Ducastel-Vera • Plan de récolement des collections campagne 2026-2035  Page 34 sur 54 

  
Depuis 2021, le musée utilise la base Flora pour toutes les opérations dont inventaire 
réglementaire et récolement des collections. Cette solution logicielle permet une saisie en 
temps réel, sur ordinateur connecté à internet, des informations indispensables pour mener 
à bien le chantier des collections, facilitant ainsi le travail au plus près des œuvres.  

Aussi, lors du récolement sur pièce et sur place, les données seront intégrées directement 
dans les notices des œuvres si elles existent. Dans le cas contraire, une notice sera créée en 
remplissant le plus de champs possible. Toutes les observations et les conclusions seront 
directement consignées dans la base Flora. L’objectif est de constituer un inventaire 
réglementaire et exhaustif des collections en remplacement des registres anciens incomplets 
et erronés et de la base Micromusée obsolète et comportant également de nombreuses 
inexactitudes.  

La saisie des informations dans la base Flora obéira à un certain nombre de règles établies en 
interne afin de garantir l’homogénéité de l’inventaire. Ceci concerne notamment : noms des 
fichiers et des documents divers qui respecteront une nomenclature précise (voir Annexes), 
listes déroulantes spécifiques au musée validées par le responsable des collections, écriture 
des noms propres ou relevés des inscriptions.     

Chaque œuvre sera photographiée à titre documentaire avec un appareil photographique 
numérique, de préférence sur pied. Les photographies seront immédiatement intégrées à la 
fiche de l’œuvre dans la base Flora pour faciliter leur identification et renseigner leur état à 
date.  

Le musée fait intervenir régulièrement un photographe spécialiste pour les prises de vue 
haute définition des œuvres.  

 

4.4. Étapes du récolement 

Les collections du musée sont vastes et les domaines diversifiés.  

Les œuvres seront récolées par site pour les ensembles cohérents (collections Vera, 
collections Debussy, local Carnot, hôtel de ville…), puis par espace de conservation, typologie 
et fonds pour l’essentiel des collections (monnaies qui ont été toutes réunies ensemble en 
2022 lors de la seconde campagne de récolement ; peintures conservées dans la réserve de la 
Villa Eugénie-Désoyer ; pastels conservés au Cabinet des Arts graphiques ; œuvres graphiques 
meuble par meuble…). Les espaces de conservation concernés doivent être toujours 
précisément délimités : salle, meuble ou étagère. 

Il est essentiel de définir au préalable le segment de collection à couvrir. Les campagnes 
doivent rester raisonnables dans leur durée et le volume des biens concernés, afin de ne pas 
compliquer ni ralentir le fonctionnement du service. En effet, les agents en charge du 
récolement remplissent par ailleurs de nombreuses autres missions. Ainsi, le régisseur des 
collections, outre ses activités concernant la gestion matérielle et le mouvement des œuvres, 
est également responsable de la saison musicale et de la gestion administrative du service. 
Les opérations seront ainsi concentrées sur des périodes précises, idéalement a minima une 
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ou deux journées par semaine, mais aussi coïncideront la plupart du temps avec la présence 
dans le service d’un stagiaire longue durée en régie des œuvres. 

Le récolement sera également conduit par opportunité : œuvres du mois à l’hôtel de ville, 
expositions temporaires, restaurations. Ces opérations donneront lieu à un procès-verbal 
spécifique établi à la fin de chaque année calendaire. 

Le récolement des collections entomologiques et botaniques se fera selon les disponibilités 
des spécialistes. 

 

4.5. Déroulement d’une campagne de récolement 

 Chaque œuvre sera déplacée depuis son espace de conservation vers une table recouverte 
d’intissé de polyéthylène (tyvek) et de papier de soie afin d’être étudiée. Les objets 
volumineux ou lourds seront étudiés à même le sol protégé (papier bulle, intissé de 
polyéthylène, tissu coton, couvertures etc.) ou sur palette. 

 La manipulation se fera avec des gants en coton propres (peintures, photographies, objets 
en métal), gants en nitrile non poudré à usage unique (certains arts graphiques, textiles, 
céramiques, verrerie) ou gants antidérapants en polyamide (sculptures et mobilier). 

 Une lampe lumière de jour ainsi qu’une lampe-loupe à éclairage LED (sauf pour les arts 
graphiques), seront utilisées pour procéder à un examen détaillé. Les œuvres seront 
dépoussiérées en fonction de leur support et de leur état de conservation avec le matériel 
adapté. Les cadres et les sculptures (céramique, marbre) seront dépoussiérés à l’aide d’un 
plumeau doux microfibre ou d’un chiffon microfibre et de brosses douces en poils de 
chèvre. Les sculptures en terre cuite, pierre ou plâtre, les objets archéologiques, la 
verrerie, les collections entomologiques et botaniques sont trop fragiles et nécessiteront 
l’intervention d’un restaurateur-conservateur spécialisé. En règle générale, les œuvres les 
plus fragiles ou en mauvais état feront l’objet d’un traitement spécifique. Certaines 
collections ont bénéficié récemment d’un bilan sanitaire, d’un traitement en conservation 
préventive ou d’un dépoussiérage : la collection entomologique en 2014, les peintures en 
2016, le mobilier en 2018, les collections Vera en 2023, les tapisseries en 2025 ainsi que 
certaines œuvres graphiques. Ceci ne dispense pas de vérification de l’état de 
conservation. 

 Tout examen devra commencer par la recherche du numéro d’inventaire, marqué ou non 
marqué. La consultation des registres d’inventaire, de la fiche Micromusée archivée et du 
dossier d’œuvre seront les préalables à tout examen d’une œuvre et à toute création de 
notice dans la base Flora. 

 Les informations relevées sur les œuvres comprennent :  
- Relevé de la localisation (numéro de la salle, du meuble, de l’étagère, de la boîte) ; 
- Titre ou désignation ; 
- Artiste ou artistes ;  
- Matières et techniques ; 
- Dimensions hauteur x largeur x profondeur, épaisseur, diamètre, poids si possible ;  
- Transcription des inscriptions et étiquettes ; 
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- Matériel muséographique associé (cadre, passe-partout, socle, etc.) et ses 

dimensions ; 
- Conditionnement existant ou créé ; 
- État de conservation ;  
- Vérification du marquage et, en son absence, marquage direct si possible (au crayon 

graphite HB) ou indirect (sur étiquette en papier neutre ou sur le conditionnement).  

 L’étude de l’œuvre comprend une campagne photographique : face, revers, détails, 
signatures, inscriptions et étiquettes, altérations, etc. 

 La valeur patrimoniale de l’œuvre sera évaluée et les champs relatifs au PSBC de la fiche 
Flora soigneusement renseignés (valeur artistique et historique, rareté, sensibilité aux 
risques, accessibilité, manipulabilité, etc.) afin de permettre la rédaction future du PSBC. 

 À l’issue de l’examen, les œuvres seront reconditionnées et rangées à leur emplacement 
d’origine ou nouvellement choisi en fonction de leurs caractéristiques matérielles (état, 
format, technique, support).  

 Au préalable, la localisation – ancienne ou nouvelle – sera portée sur le conditionnement 
au format suivant : « salle, meuble, étagère, boîte, numéro d’inventaire, auteur, titre ». À 
titre d’exemple, la tapisserie de Paul Vera conservée roulée dans la réserve de la Villa 
Eugénie-Désoyer, salle 8, meuble D, étagère 2 aura une étiquette commençant par 
« 8.D.2 ». 

 Toutes les informations seront saisies dans la base Flora au fur et à mesure : création de 
la fiche et/ou compléments d’informations manquantes, renseignement des champs 
relatifs au récolement, insertion de photographies. 

 

4.6. Numéros d’inventaire 

Cette troisième campagne de récolement doit permettre de clarifier le statut de la plupart des 
œuvres conservées par le musée Ducastel-Vera. Une attention particulière sera ainsi portée 
aux numéros d’inventaire avec l’attribution d’un numéro rétrospectif lorsque, après 
vérification, il s’avérera que l’œuvre possède un numéro erroné ou qu’elle en est dépourvue. 
Ceci à condition de pouvoir confirmer la provenance de l’œuvre, son statut, la date et les 
modalités de son entrée dans les collections du musée municipal. Cette confirmation doit 
néanmoins pouvoir se faire dans la mesure du possible et dans le temps relativement réduit 
afin de ne pas retarder la campagne de récolement. 

L’attribution des numéros d’inventaire rétrospectifs se conformera à la note-circulaire du 4 
mai 2016 relative à la méthodologie du récolement des ensembles dits indénombrables et aux 
opérations de post-récolement des collections des musées de France : « Les inscriptions à titre 
rétrospectif et leur numérotation particulière sont exclusivement réservées à des biens faisant 
partie de la collection, ou réputés lui appartenir, dont l’inscription aurait été omise ou 
négligée » (§ 2.20).  

En renseignant la base Flora, les champs correspondant à la gestion administrative de chaque 
bien seront renseignés avec le plus grand soin en tâchant de préciser : date et mode 
d’acquisition, date d’entrée effective dans les collections (champ spécifique dans la version 
4.7 de Flora), date d’inscription à l’inventaire, dates des commissions et des actes municipaux 
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(délibérations du conseil municipal et décisions de M. le Maire), historique connu. Tout 
document permettant de préciser le statut juridique de l’objet sera scanné et joint à la fiche 
Flora. 

 

4.6.1. Lot ou ensemble inscrit sous un seul numéro d’inventaire  

Conformément à la note-circulaire du 4 mai 2016 (§2.24), les biens formant un ensemble et 
inscrits sous un seul numéro d’inventaire générique seront numérotés pièce par pièce en 
ajoutant un indice à chacun des objets composant l’ensemble. Par exemple, les trois presque 
identiques du jardin public d’Honfleur par Paul Vera inventoriés ensemble sous le numéro 
972.7.372 seront numérotés 972.7.372.1, 972.7.372.2 et 972.7.372.3. Une notice « mère » 
sera créée dans la base Flora pour l’ensemble 972.7.372. 

 

4.6.2. Numéro d’inventaire non réglementaire 

La note-circulaire du 4 mai 2026 ne détaille pas les opérations à suivre dans le cas de numéros 
d’inventaire erronés. Or, un grand nombre d’œuvres acquises après 1950 possèdent des 
numéros incorrects voire fantaisistes qui ne peuvent être conservés tels quels. En effet, non 
seulement il s’agit parfois de numéros identiques pour des œuvres différentes, mais surtout, 
les numéros des entrées se confondent et ne permettent pas de distinguer les acquisitions 
entre elles. La situation est pire pour les numéros des biens qui se suivent d’une acquisition à 
l’autre.  

De nouveaux numéros d’inventaire seront créés pour ces biens débutant par la même année, 
soit celle d’inscription au registre réglementaire. Le millésime sera suivi par le numéro 
d’acquisition et le numéro du bien. 

Le marquage, s’il est absent, ne concernera que ce nouveau numéro d’inventaire. Dans le cas 
d’un marquage déjà présent, le numéro d’inventaire ancien sera, si possible, biffé tout en 
s’assurant de sa lisibilité. Le nouveau numéro sera ajouté sans superposition. 

 

4.6.3. Biens appartenant aux collections sans numéro d’inventaire 

Le travail mené depuis 2020 sur les archives du musée a permis de préciser la provenance et 
le statut de plusieurs œuvres du musée ne disposant pas de numéro d’inventaire ou possédant 
un numéro de récolement sans valeur légale. Parmi les acquisitions réalisées entre 1985 et 
2020 selon la procédure réglementaire et alors que les registres n’étaient plus tenus, seuls 
quelques rares biens ont reçu un numéro d’inventaire qui n’apparaissent que dans 
Micromusée. Tous les biens récolés dont l’appartenance aux collections du musée Ducastel-
Vera est avérée se verront attribuer un numéro rétrospectif.  

Toutefois, l’organisation de la base Flora ne permet pas de suivre les principes énoncés dans 
l’arrêté du 25 mai 2004 fixant les normes techniques relatives à la tenue de l’inventaire, du 
registre des biens déposés dans un musée de France et au récolement, à savoir :  
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« Le premier élément du numéro est le millésime de l’année au cours de laquelle 
l’inventaire à titre rétrospectif est réalisé. Le deuxième élément, représentant le 
numéro d'entrée au musée de l’acquisition, est remplacé par le chiffre 0 pour éviter 
toute confusion avec les acquisitions de l'année en cours. Le troisième élément 
désigne le numéro du bien (de 1 à n) inscrit à titre rétrospectif au sein de l'année 
considérée » (Annexe 2b). 

En effet, dans la base Flora, chaque entrée possède une fiche propre et une numérotation 
unique. Autrement dit, il n’est pas possible de classer sous le même numéro d’entrée « 0 » 
l’ensemble des biens inventoriés à titre rétrospectif compte tenu de la grande diversité de 
leurs dates et modes d’acquisition. 

Le musée Ducastel-Vera souhaiterait attribuer à ces biens des numéros d’inventaire 
spécifiques évitant toute confusion avec les œuvres acquises au cours de l’année. Il prend 
note de l’impossibilité réglementaire d’attribuer des numéros d’inventaire commençant par 
l’année connue de l’entrée du bien dans les collections, comme c’était le cas lors de la 
rédaction du registre en 1950. Une fois l’entrée créée dans la base Flora ou l’œuvre rattachée 
à une entrée existante, le numéro d’inventaire rétrospectif pourrait alors suivre le modèle 
suivant : deux derniers chiffres de l’année de récolement (26 pour 2026), date réelle d’entrée 
dans les collections du musée (1984 pour 1984), numéro de l’entrée correspondant, numéro 
du bien. Par exemple, l’assiette de Sèvres d’après le dessin de Paul Vera entrée au musée par 
donation de Janine Hébert suivant la décision de M. le Maire datée du 20 novembre 1984 et 
qui vient d’être récolée, aurait ainsi le numéro d’inventaire « 26.1984.1.1 ». 

 

4.6.4. Œuvres reçues de l’État avant le 7 octobre 1910 

41 œuvres conservées au musée ou par la Ville sont les dépôts de l’État datant d’avant le 7 
octobre 1910. Certaines possèdent déjà des numéros d’inventaire attribués notamment lors 
de la rédaction du premier registre réglementaire en 1950. Il conviendra de préparer la 
régularisation de ces dépôts avec, si possible, transfert de propriété vers la Ville et inscription 
sur le registre d’inventaire du musée qui n’y figurent pas déjà après avis de la CSRA, décision 
formelle d’acquisition et délibération du Conseil municipal. 

Les numéros d’inventaire attribués à l’issue de la procédure seront formés à partir de l’année 
effective d’entrée dans les collections, numéro d’acquisition dans l’année et numéro du bien.  

 

4.6.5. Œuvres sans historique d’acquisition ou d’affectation, possédant ou non un 
numéro de récolement des campagnes précédentes 

Conformément à la note-circulaire du 19 juillet relative à la problématique des matériels 
d’étude et à la méthodologie préalable à l’affectation de certains de ces biens aux collections 
des musées de France (article 3), les biens dont la présence dans le musée est attestée sans 
que leur historique d’acquisition puisse être établi avec certitude constituent le matériel 
d’étude. Ce matériel est étudié et trié, afin de déterminer quelles œuvres pourraient 
éventuellement entrer dans les collections du musée Ducastel-Vera.  
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À l’issue de ce travail de post-récolement, les œuvres destinées à entrer dans les collections 
suivront la procédure normale d’acquisition : passage en CSRA, décision d’acquisition et 
d’affectation à la collection, délibération du Conseil municipal, inscription à l’inventaire avec 
attribution du numéro dont le millésime correspondra à l’entrée effective. 

Le matériel non sélectionné pour entrer dans les collections du musée mais confirmé comme 
appartenant à la Ville sera inscrit sur un registre spécifique et conservé, selon sa nature, 
comme documentation, matériel muséographique, objet destiné à la décoration des espaces 
municipaux. Concernant les archives, ils seront transférés aux Archives municipales. 

 

4.6.6. Acquisitions nouvelles 

Les acquisitions de l’année en cours seront consignées dans le registre d’entrée sous les 
numéros d’inventaire provisoires réglementaires (millésime, numéro d’acquisition, numéro 
de bien). Leur inscription sur le registre suivra la procédure normale avec passage en CSRA, 
décision d’acquisition et délibération du Conseil municipal. 

 

4.7. Procès-verbal de récolement 

À la fin de chaque sous-campagne, un procès-verbal de récolement sera rédigé. Le modèle du 
procès-verbal est annexé au présent PRD. 

L’article 13 de l’arrêté du 25 mai 2004 précise que « chaque campagne de récolement fait 
l’objet d’un procès-verbal rédigé par un professionnel responsable des collections au sens de 
l’article L.442-8 du code du patrimoine. Le procès-verbal est conservé par le musée. Le procès-
verbal décrit la méthode adoptée, le champ couvert par le récolement, ainsi que les résultats 
de la campagne, notamment la liste des biens non vus ou manquants, la liste des biens 
détruits, la liste des biens inventoriés ou à inventorier à l’issue du récolement. » 

Une campagne de récolement est considérée comme achevée uniquement si elle a fait l’objet 
d’un procès-verbal qui en synthétise et en officialise les résultats. Ce document validé et signé 
par le responsable des collections est transmis à la collectivité territoriale propriétaire qui 
délibère pour valider les conclusions du récolement. Le procès-verbal engage le responsable 
des collections et la Ville sur les résultats de la campagne, notamment à l’égard des biens 
manquants et des opérations de post-récolement à mettre en œuvre. Il s’agit d’un document 
officiel et opposable, dont la consultation peut être exigée par les agents de l’État chargés du 
contrôle scientifique et technique et par les autorités de contrôle (la Cour des Comptes, les 
enquêtes parlementaires, l’Inspection des patrimoines, les chambres régionales et 
territoriales des comptes…). 

Tout en permettant de suivre le récolement d’un point de vue comptable (nombre de biens 
récolés), les procès-verbaux permettent au musée de savoir à tout moment où en est cette 
obligation législative.  

L’ensemble des procès-verbaux déjà réalisés constitue un bilan d’étape du récolement 
précieux pour tous les personnels du musée et les responsables successifs.  
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Tout procès-verbal peut être rectifié au gré du récolement (erreur d’évaluation de la cible, 
objets réapparus dans une autre campagne, etc.). Dans ce cas un procès-verbal rectificatif sera 
établi indiquant les données modifiées et les raisons de ces modifications. Ce document fera 
référence au procès-verbal auquel il se substitue. 

À l’issue de la campagne décennale, le procès-verbal global sera rédigé selon les modèles 
transmis par la DRAC et le SMF. Il devra être soumis à l’approbation du Conseil municipal au 
plus tard début 2036. 

 

5. Calendrier prévisionnel 

Ne disposant pas de données quantifiées par espace, il est très difficile d’établir un calendrier 
prévisionnel fiable et réaliste. L’objectif est d’organiser les campagnes de récolement de 
manière à pouvoir traiter au minimum un millier de biens par an. 

 

Campagnes Espace / type de collection 

2026 Salles permanentes Vera 
Fonds Debussy 
Hôtel de ville 
Centre administratif 
CAG (1 ou 2 meubles) 
Réserve – tapisseries 

2027 Réserve – peintures et médailles 
CAG (plusieurs meubles) 
Local Carnot 

2028 Réserve – peintures, sculptures 
CAG (plusieurs meubles) 
Église Saint-Léger 

2029 Réserve – sculptures, mobilier 
CAG (plusieurs meubles) 

2030 Réserve – arts décoratifs 
CAG (plusieurs meubles) 

2031 Réserve – arts décoratifs 
CAG (plusieurs meubles) 

2032 Réserve – archéologie 
CAG (plusieurs meubles) 

2033 CAG (plusieurs meubles) 
Mairie déléguée de Fourqueux 

2034 Apothicairerie royale 

2035 Collections entomologiques et botaniques 
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Rédacteur (responsable des collections) :  

Alexandra ZVEREVA 

Directrice du musée Ducastel-Vera, responsable des collections patrimoniales 

 

 

 

Propriétaire des collections 

Arnaud PERICARD 

Maire de Saint-Germain-en-Laye 
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ANNEXES 

Annexe 1. Carte des principaux sites du musée 

Annexe 2. Plan de l’Espace Paul-et-André-Vera 

Annexe 3. Plans de la Maison Debussy 

Annexe 4. Plans de la Villa Eugénie-Désoyer (sous-sol et 1er étage) 

Annexe 5. Procès-verbal de récolement du 31 décembre 2015 

Annexe 6. Nomenclature de la base Flora 

Annexe 7. Capture d’écran de la base Flora 

Annexe 8. Modèle de procès-verbal de récolement des collections 
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Annexe 1. Carte des principaux sites du musée 
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Annexe 2. Plan de l’Espace Paul-et-André-Vera 
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Annexe 3. Plans de la Maison Debussy 

Sous-sol : CTA 
 

 

RDC : accueil 
 

 
 

1er étage : salle permanente 
 

 
 

2e étage : salle permanente 
 

 

3e étage : bureaux 
 

 

4e étage : CAG 
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Annexe 4. Plans de la Villa Eugénie-Désoyer (sous-sol et 1er étage) 

 

Sous-sol (réserve du musée Ducastel-Vera) 

 

 

1er étage : Apothicairerie royale et Club Séniors 
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Annexe 5. Procès-verbal de récolement du 31 décembre 2015 
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Annexe 6. Nomenclature de la base Flora. 

 

NOMENCLATURE POUR LA BASE FLORA DU MUSÉE DUCASTEL-VERA 
NB. Document non exhaustif 
 
PHOTOS  
Numéro d’inventaire tel quel / espace / nom de l’artiste ou Anonyme du X siècle / 
éventuellement précision sur la photo 
 
Ex. : 972.5.1 Vera L’Eté 
 
Titres des photographies 

- Photo HD : photo professionnelle réduite jusqu’à 3 Mo environ, toujours préciser le 
nom du photographe et la date de la prise de vue 

- Photo avant restauration   
- Photo avec cadre 
- Photo numérique : photo prise par l’équipe du musée utilisable pour impression 
- Photo numérique scannée d’après un ekta : pour les scans HD 
- Etc. 

 
 
ÉVÉNEMENTS 
 
Numéros de dossier 

- Pour les expositions temporaires : ET-date-numéro d’ordre dans l’année 
Ex. : ET-2025-03 
NB. Le code est identique au numéro du dossier 

- Œuvres du mois : ODM-date 
- Prêts : P-date-numéro d’ordre dans l’année 
- Restaurations : REST-date-type 

type : C=cadres, AG=arts graphiques, P=peinture, SM=sculpture et métal, SP=sculpture 
et pierre, OA=objets d’art, M=mobilier, CER=céramiques,  

- Commission restauration : CSRR-date-numéro ordre 
- Commission acquisition : CSRA-date-numéro ordre 

 
 
DOCUMENTS 

- Les œuvres du mois sont regroupées par saison 
cote ODM.année-année (ex. ODM.2025-2026) 
noms des fichiers : année-mois ODM – artiste (ex. 2021-09 ODM - Castellani) 

- Rapports de restauration regroupés par date et type : REST-date-type 
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Annexe 7. Capture d’écran de la base Flora 
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Annexe 8. Modèle de procès-verbal de récolement des collections 

    

 

 
 

RÉCOLEMENT DÉCENNAL DES MUSÉES DE FRANCE 
Procès-verbal de campagne de récolement n° RC3-2026-01 
 
 
1.1. Identification du musée 

 
Nom : Musée municipal Ducastel-Vera 
Référence musée de France : M0397 
Adresse postale : 16 rue de Pontoise 78100 SAINT-GERMAIN-EN-LAYE 
 
1.2. Identification de la campagne 

 
Titre de la campagne : récolement des Collections Vera, salles permanentes 
Domaine concerné (domaine de collection) : collections Vera 
Localisation : Espace Paul-et-André-Vera, 2 rue Henri-IV 78100 SAINT-GERMAIN-EN-LAYE 
Date de réalisation : février-mars 2026 
Durée de la campagne : 2 mois 
Responsable de la campagne : Alexandra ZVEREVA, Directrice du musée 
 
1.3. Méthode, moyens humains et techniques 

 
La méthodologie décrite dans le Plan de récolement a été utilisée pour la première fois. Il s’agissait 
d’effectuer le récolement sur pièce et sur place et d’intégrer en même temps les informations sur 
chaque bien dans l’inventaire informatisé Flora en remplissant le plus de champs possibles. L’objectif 
était de constituer un inventaire réglementaire et exhaustif des œuvres exposées en remplacement 
des registres anciens incomplets et erronés et de l’inventaire MicroMusée comportant également de 
nombreuses erreurs. Ce récolement fait par ailleurs suite au chantier des collections mené en mai 2023 
lors du déménagement des œuvres pendant les travaux dans les salles permanentes. Ce chantier des 
collections a permis la création de premières fiches dans Flora, mais aucun travail n’a été mené sur la 
provenance et les numéros d’inventaire des biens. 
 
1.4. Description des champs couverts 

 
Les œuvres exposées relèvent des domaines suivants : peinture, sculpture, arts graphiques, objets d’art 
(mobilier, textile, céramiques).  
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1.5. Résultats chiffrés de la campagne 

 
1.5.1. TABLEAU DES DONNÉES TOTALES 

 

INFORMATIONS CHIFFRES OBSERVATIONS 

Nombre (connu ou évalué)  

de biens ciblés  

  

Objets localisés 

vus ou en déplacement provisoire 
justifié 

  

Objets non traités   

Objets manquants 

qui nécessiteront un signalement, un 
dépôt de plainte ou une radiation (liste 
jointe) 

  

Non localisés  

(§ 2.49 à § 2.52 et § 2.57**) 

 

  

Volés  

(§ 2.53 à § 2.56**) 

  

Détruits  

(§ 2.31**) 

  

Nombre total des objets récolés 
(localisés et manquants) 
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1.5.2. TABLEAU DES DONNÉES SOUS-TOTALES 

 

INFORMATIONS CHIFFRES OBSERVATIONS 

Objets nécessitant des modifications à l’inventaire (liste jointe) 

Numéro d’inventaire à 
modifier 

  

À inscrire au registre à titre 
rétrospectif** 

Inscription omise ou négligée au 
sens du § 2.20 à 2.25* 

  

À radier  

§ 2.26 à § 2.35* en distinguant les 
5 cas de radiation 

  

Statut à déterminer   

Objets en dépôt non récolés   

Objets nécessitant des compléments d’identifications 

À marquer  

§ 2.42 à § 2.48* 

  

À mesurer, à peser   

À photographier HD   

État de conservation du bien 

Bon état   

État moyen   

Mauvais état (défauts 
d’intégrité) 

  

Nécessite une restauration   

Localisation des biens 

Exposés dans les salles   

En réserve   

Informatisation 

Notices créées dans Flora   

Notices à créer   

 
* Note-circulaire relative à la méthodologie du récolement des ensembles dits indénombrables et aux opérations 
de post-récolement des collections des musées de France, publiée au BO du 4 mai 2016. 
** Sont exclus du récolement les objets non inventoriés car sans historique d’acquisition ou d’affectation au sens 
des § 4.1 à § 4.6 **. 
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1.6. Commentaire sur le résultat de la campagne 

 
Conditions de conservation 
 
État de l’inventaire et de la documentation 
 
Couverture photographique 
 
État du marquage 
 
Informatisation 
 
1.7. Opérations de post-récolement 

 
Objets nécessitant une étude 
 
 
 
 
Rappel de l’obligation légale, art. 13 de l’arrêté du 25 mai 2004 : « Chaque campagne de récolement fait l'objet 
d'un procès-verbal rédigé par le professionnel responsable des collections au sens de l'article L. 442-8 du code 
du patrimoine. Le procès-verbal est conservé par le musée. Le procès-verbal décrit la méthode adoptée, le champ 
couvert par le récolement, ainsi que les résultats de la campagne, notamment la liste des biens non vus ou 
manquants, la liste des biens détruits, la liste des biens inventoriés ou à inventorier à l'issue du récolement. » 

 
 
Signature du responsable des collections 
Alexandra ZVEREVA, Directrice du musée Ducastel-Vera, responsable des collections patrimoniales 
 
 
 
 
 
 
Signature du propriétaire des collections 
Arnaud PERICARD, Maire de Saint-Germain-en-Laye 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

    

Musée municipal Ducastel-Vera  
de Saint-Germain-en-Laye 

16 rue de Pontoise 78100 Saint-Germain-en-Laye 
+ (33) 1 30 87 20 75 

musee.municipal@saintgermainenlaye.fr 

 


